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« Le Nil perdu »,
fleuve du royaume des morts,

va-t-il être retrouvé ?
Hamud Gudam Bey, membre du Par-

lement égyptien, vient d'être nommé
président d'une commission chargée do
retrouver le cours du cNil perdu». Celui
qui arrog e le royaume des morts où
régnent Isis et Osiris.

Géologues et archéologues se pen-
chent 6ur les papyrus et les granits
antiques pour retracer le cours d'un
second Nil souterrain dont les prêtres
égyptiens paraissent avoir connu l'exis-
tence.

La découverte de ce fleuve permet-
trait de creuser des puits artésiens et
de rendre fertile le désert de Libye.

Un locataire expulsé
parce que sa propriétaire

est chauve
A Bristol (Angleterre) un locataire a

été expulsé par ordonnance de justice.
Motif : sa propriétaire est chauve.

L'avocat de la demanderesse, qui sol-
licitait l'expulsion , a su attendrir le
juge à perruque.

— Ma cliente, a-t-il dit , a perdu tous
ses cheveux à la 6uite d'un traitement
médical. Elle doit , maintenant , porter
une perruque. Il lui est très pénible de
paraître ainsi devant ses voisins.

La demanderesse était là. Avec sa
perruque. Le juge l'a regardée, a hoché
la sienne avec un air de commisération
et accordé l'ordre d'expulsion.

Le gouvernement français
impuissant à combattre

la hausse du coût de la vie

Les espoirs de M. Schuman ne se sont pas réalisés

Notre correspondant de Paris nous
téléphone :

Toutes les ménagères p euvent en
témoigner. Hélas 1 les prix ne bais-
sent pas en France. Tout au p lus
peu t-on dire que la hausse est ar-
rêtée.

La situation est identique à celle
que connut la dernière exp érience
Blum quand l' e f f e t  psycholog ique des
10 % eut pris f i n .  On commence à
le reconnaître en haut lieu et à s'en
inquiéter.

Les espoirs gouvernementaux ne
se sont pas réalisés et nous traver-
sons actuellement une p ériode de
pause qui ne pourra pas durer très
longtemps, pour cette raison d'ail-
leurs que les organisations syndica-
les ouvrières n'ont fermé le robinet
des grèves revendicatives qu'à la
condition expresse de voir les p ro-
messes devenir réalité et la vie bais-
ser e f f ec t i vemen t  d' au moins 5 %•

Le gouvernement se voit donc con-
traint d' ag ir vite, et il n'a que deux
moyens à sa disposition p our évi-
ter le retour d' une vague de conf l i t s
sociaux que le parti communiste ne
manquerait pas d'exp loiter à son
avantage. Le premier est de décré-
ter une hausse générale des salaires,
solution impossible par ce Qu elle
conduirait à une véritable capitula-
tion devant la C.G.T. et à un desa-
veu des autres centrales ouvrières
p lus ou moins modérées dans l ex-

pressio n de leurs revendications. So-
lution impossible encore, parce quele déblocage des salaires, l'expérien-
ce l' a maintes f o i s  montré , réamor-cerait immanquablement le cucle in-fernal de l 'inflation.

Le second moyen est de peser ar-
tificiellement sur certains prix es-
sentiels : charbon, blé , viande, ma-
tières grasses, etc. C'était le dessein
de M, M ayer. Malheureusement, ceci
impli que le rétablissement de sub-
ventions récemment supprimées, ce
°ui ne manquerait pas de provoquer
u"e rupture de l'équilibre budgétai-re, fo ndement capital de la politi-
que sociale et économique du gou-
vernement Schuman.

Inflati on brutale ou déséquilibrebud gétaire « momentané », puisqueaussi bien l' octroi de crédits améri-
cains et les perspectives d' une bon-ne récolte permettent d' escompterune amélioration à terme — tel estle dilemme que le gouvernement doit
étudier aujourd'hui au conseil des
ministres

Plus que jamais , on peut dire quee sort du cabinet est étroitement liéaux flu ctuations du coût de la vie.
f o ur  l'instant , les préoccupationsont seulement d'ordre gouvernemen-tal mais l'impatience croissante des

l/nd icats ouvriers, divisés entre euxet par cela même condamnés à une
inéluctable surenchère, atteste la
gravité de la situation. M.-G. G.

UNE DÉCLARATION DU PRÉSIDENT DU CONSEIL ITALIEN

avec d autres partis démocratiques
~ pour former le nouveau gouvernement

// repousse énergiquement les accusations dé M. Togliatti qui prétend que les
élections ne se sont p as f aites librement

ROME, 22 (Reuter) . — M. de Gasperi ,
premier ministre italien , a déclaré ,
dans une conférence de presse, qu 'il
collaborerait avec d'autres partis dé-
mocratiques pour former le nouveau
gouvernement . Il a ajouté que les accu-
sations du leader communiste Togliat-
ti selon lesquelles les élections ne
s'étaient pas faites l ibrement  et ne re-
f lé ta ient  pas les vœux du peuple,
étaient graves de la part du chef d'un
grand part i politique.

M. Togliatti a déclaré que la vic-
toire du gouvernement étai t  due à l'in .
tervention d'Etats étrangers, à une me-
nace de guerre do l'étranger et à une
pression de la part de l'Église. Voici
co que j'ai à répondre, s'est écrié M. de
Gasperi :

J'ai envoyé M. Ronchi , commissaire
au ravitaillement , aux Etats-Unis dans
le dessein d'obtenir des contingents sup-
plémentaires de céréales pour pouvoir
effectuer la soudure. M. Ronchi a reçu
ces céréales. 11 me semble que si l'Amé-
rique avait  réellement eu les intentions

que lui prêtait M. Togliatti , elle aurai t
retenu ses livraisons de céréales avant
de savoir qui les recevrait.

L'Italie sait fa ire la différence en-
tre une Amérique impérialiste capable
de dominer en Europe par des mena-
ces de guerre et une Amérique dési-
reuse d'aider l'Europe sincèrement
dans son œuvre de reconstruction.

L'influence de l'Eglise
Quant à l'influence de l'Eglise, elle

a été purement spirituelle. L'Eglise a
partagé le sort du clergé et des institu-
tions catholiques des autres pays et elle
s'est inquiétée des récents événements
en Italie. En outre. l'Eglise a été l'ob-
je t d'attaques très violentes de la part
des communistes et elle avait à se dé-
fendre.

M. de Gasperi a souligné ensuite que
si les Etats-Unis désiraient réellement
la guerre, ils ne dépenseraient pas des
mi l l i a rds  de dollars pour venir en aide
à l'Europe, mais 6'en seraient servis
pour leurs armements.

Une menace pour la liberté
Le premier mini>tre a relevé égale-

ment que M. Togliatti prévoyait une
tension entre les forces réactionnaires
et les forces progressistes du Front
populaire en Italie. Il s'agit là du jeu
habituel des communistes ; on le re-
trouve dans tous les pays. Seuls les
adhérents du communisme seraient ac-
tifs et progressistes, au contraire de
leurs adversaires. Une telle allégation
constitue une menace pour la liberté.
Tous les partis politiques ont pu con-
trôler la façon dont les élections se
sont déroulées en Italie.

Le premier ministre a terminé en in-
sistant 6ur l'urgence d'une réforme
agraire et sur les possibilités de travail
à créer dans les régions industrielles
du nord de l'Italie. Ce 6ont là des pro-
blèmes importants que le nouveau gou-
vernement devra résoudre. Enf in . M.
de Gasperi a adressé un appel aux Al-
liés en faveur de la revision du traité
de paix.

Pas de manifestations
ROME, 22 (A.F.P.) — Dans une cir-

culaire envoyée à tous les préfets de
la péninsule , le ministère de l'intérieur
confirme que toute manifestat ion pu-
blique des partis pour célébrer leur
victoire aux élections est interdite,
ainsi que toute autre manifestation
pour commémorer l'anniversaire de la
libération de l'Italie, le 25 avril.

En ce qui concerne la fête de la libé-
ration, le ministère de l 'intérieur a au-
torisé les représentants des Associations
de combattants et de partisans à dépo-
ser des couronnes devant les monu-
ments aux morts, mais 6ans organiser
de cortège.

Attaques de sièges
de partis politiques

BARI. 22 (Reuter) — Une bagarre a
éclaté à Terlizzi . aux environs de Bari ,
entre le maire démocrate-chrétien et un
député communiste. Là-desMis, la foule
a attaqué le siège du parti communis-
te et l'a saccagé. Le député communis-
te a été appréhendé puis relaxé peu
après en raison de 6on immuni té  parle-
mentaire.

M. de Gasperi prêt à collaborer

La toilette printanière
du vignoble est presque achevée

CROQUIS
DU JOUR

Trois coups secs et sonores répé-
tés toutes les trois secondes pendant
trente minutes troublent le repos des
premiers lézards endormis sur une
grosse pierre.

Un vigneron en bras de chemise et
en salopettes

^ 
une casquette d'avia-

teur sur ta tête et la pipe à la bou-
che, échalasse sa vigne fraîchement
fossoyée.

Toutes les demi-heures, il pose son
t piochard», s'é ponge le f r o n t , ral-
lume sa bouf farde  et prend une bras-
sée d'échalas posés sur la terre déjà
chaude. Puis, d'un geste mesuré ,
prudent , il les enfonce  délicatement
les uns après les attires dans le sol,
entre deux cornes d' un cep, là où les
bourgeons à p eine débourrés risquent
le moins d 'être arrachés.

Il avance ainsi à travers les ran-
gées et lorsque les echalas de trois
ou quatre brasséex sont mis en place ,
il remonte chercher son outil. Et les
trois coups secs j e t ten t  à nouveau
dans l'air parfume leur note mono-
tone.
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Plus loin, dans un même décor,
une autre scène de la vie viticole.
Ici , la nalnre est animée par un
bruit d i f f é r e n t , le bruit que fa i t  le
moteur d' une machine fouillant la
terre ameublie par les gelées hiver-
nales.

Deux hommes peinent. Le plus jeu-
ne tient les bras d' un sarcloir tiré
par un treuil , lequel est surveillé par
le plu s âgé. Rangée après rangée, la
vigne est labourée. Les herbes dispa-
raissent comme les taches sur un tis-
su que f ro t t e  la lessiveuse.

Lorsque le soleil aura disparu der-
rière la montagne toute proche, un
grand coin de terre exhalera une
odeur bien propre à griser les han-
netons. Ceux-ci d'ailleurs commen-
cent à mettre le nez à la fenêtre  de
leur logis. Les p lus hardis prennent
leur envol et partent en direction
des vergers où des feuilles tendres

leur fourniron t une nourriture suc-
culente.

eaf Y*eime
Dans tout le vignoble, les mêmes

tableaux qu'une nature généreuse a
voulu riches en couleurs. De l'ocre
partout dans un ciel bleu de cobalt ,
près d'un lac bleu d'azur. Partout
une atmosphère reposante dans des
lieux remplis de poésie.

La toilette printanière du vignoble
est presque achevée. Une saison nou-
velle s'annonce pleine de promesses.
La j oie rayonne parce que l' espéran-
ce l' accompagne.

Autodafé de littérature communiste

A Rochester (Etats-Unis), des anciens combattants ont organise une mani-
festation anticommuniste au cours de laquelle ils ont brûlé sur la place

publique des livres de tendance communiste.

L'histoire mouvementée
de la gare badoise de Bâle,

dont l'administration sera rendue
aux Allemands le 1er mai prochain

Notre correspondant pour les af-
fa ires  allemandes nous écrit :

A la suite de pourparlers franco-
suisses qui se déroulèrent à Bâle les
15 et 16 avril , sous la présidence du di-
recteur de l 'Office fédéral des trans-
ports, M. Cottier , une convention a
été signée crui prévoit le retour à
l'adminis t ra t ion allemande du réseau
des chemins de fer de l'ex-Reich se
trouvant sur terr i toire  suisse, à par-
tir du 1er mai 1948. Cet accord a
causé une certaine sensation à Bâle,
car il marque une nouvelle étape
de la vie mouvementée de la gare
badoise, que l'ère des centralisations
hitlériennes avait transformée pour
un temps en « deutscher Reichsbahn-
hof ».

Un peu d'histoire
C'est en 1855 que la première gare

allemande fut construite sur territoi-

re bâlois , très exactement à l'endroit
où s'élève aujourd'hui la Foire suisse
d'échantillons, en vertu d'un accord
conclu en 1852. Les raisons qui mil i-
taient en faveur de cette construc-
tion étaient d'ordre prati que , la topo-
graphie de la rive droite du Rhin  ne
permet tant  que difficilement aux Al-
lemands de tourner la «tète de pont»
suisse du Petit-Bâle. La gare proje-
tée devait d'ailleurs, dans l'esprit de
ses défenseurs suisses, revêtir une
importance économi que dont Bâle
devait  rap idement profi ter , surtout
quand à la ligne Baie - Fribourg-cn-
Brisgau seraient venues s'ajouter les
lignes Bâle-Waldshut et Bâle-Schop f-
heim , inaugurées en 1856 et 1862.
Cette première gare a l lemande , p lus
connue sous le nom de gare badoise ,
n'avait pas mauvais aspect , bien que
construi te  en un baroque d'un goût
assez douteux.

Il est malaisé d'énoncer les mot i f s
qui déterminèrent  les Al lemands  à
sacrifier cette construction , ample-
ment suffisante au point de vue éco-
nomique, en faveur d'une gare nou-
velle où devraient être engloutis  des
mil l ions de marks. Les uns y v i ren t
une question de prestige, d'autres
des considérations d'ordre stratégi-
que...

La plus grande « gare
étrangère» du monde

La question fut longtemps débat-
tue dans le Pays de Bade vois in ,
tant dans la presse qu 'au parlement.
L'opposition était forte et il ne man-
quait pas de voix autorisées pour
dénoncer l' ineptie de celte « tombe à
mill ions » située sur un sol étranger.
Les partisans de la nouvelle gare
furent  toutefois les plus forts , et le
24 mars 1900 un accord fut  signé en-
tre le gouvernement de Bâle-Ville et
l'adminis t ra t ion  des chemins de fer
badois , prévoyant entre autres, du
côté suisse, le paiement d'une  sub-
vention de deux mil l ions  de francs
et le rachat  des terrains libérés par
la démolition de l'ancienne gare. Le
Pays de Bade , de son côté, s'enga-
geait à mener à bien la construction
nouvelle jusqu 'au printemps de
1905, et de faire en sorte que les
bâtiments projetés s'harmonisassent
avec le caractère architectonique gé-
néral de la ville.

Léon LATOUR.

(Lire la suite en 4me page)

Entre les Pyrénées et GibraltarL'ACTUALITÉ

ou les souvenirs de M. Serrano Suner
parmi les nombreux témoignages

oU i ont déjà été publiés ou qui con-
tinuent à paraître sur les années de
pierre et qui émanent des hommes
jj'Ei j t Q u ' ""' tenu les leviers de
Mininande , l'un des plus intéressants
est celui de M. Serrano
faner (1) qui fut mi-
nistre des affaires
étrangères du gouver-
nement espagnol. Au
temps de la puissance
de l'Axe, M. Suner,
bean-frère du «caudil-
lo» apparaissait com-
me l'«âme damnée »
ii e Franco, comme
l'homme qui faisait
pression sur le gouver-
nement de son pays
pour l'obliger à entrer
dans le camp germano-
italien. Ainsi crut-on
longtemps que Ciano
était le néfaste inspi-
rateur du « duce ». La
Traie figure du gendre
de Mussolini est main-
tenant éclairée par les
deux tomes de son
jour nal.

Les mémoires de M.
Serrano Suner sont un
peu différents. Ils ne
constituent pas à pro-
prement parler une ré-
vélation sur son atti-
tude intime. Ils sont
une exp lication claire
de sa politique ; ils
font appel à la raison
et visent à préciser
des points d'hiisrtoire.
L'au teur  ne cherche pas comme beau-
coup d'autres — dont le revirement
a quelque chose de déplaisant — à
montrer qu'«il n'avait pas voulu
cela». Il assume pleinement ses res-
ponsabilités. Il dit pourquoi il est
resté « antidémocrate » — au sens
d'une démocratie entendue selon les
j rincipes de quatre-vingt-neuf — et
| «germanophilie » qu 'il confesse en
«i senSi il la motive « en logique »
tu le souci primordial chez lui de
fiitérêt espagnol.
Encore qu 'on puisse n'être pas

d'accord avec M. Suner, il y a une
évidente crânerie à cette attitude,
surtout en un temps comme le nôtre
pi n'est souvent révolutionnaire
qu'en apparence et qui cache un pro-
fond conformisme. Son ouvrage se
lit, de plus, aisément, car l'auteur
a «de la patte » et du style. Il a, en
outre , un grand talent de polémiste
— voir les pages où il répond au
livre de sir Samuel Hoare qui l'a mis
en cause — et un autre de psycholo-
gue — voir le portrait nuancé qu 'il
brosse du comte Ciano. Enfin , les
idées générales l'intéressent et plu-
sieurs chapitres sont consacrés à ses
vues et réflexions personnelles sur
le cours actuel des choses.

—~ — *N*

Dans la première partie de sion
ouvrage , M. Serrano Suner s'atta-
che à faire revivre l'atmosphère de
Burgos, au temps de la guerre civile.
S'étant échappé des prisons commu-
nistes de la zone rouge, le beau-frère
du « caudi l lo » s'est installé dans la
capitale provisoire de l'Espagne fran-
quiste. Les conceptions qu 'on y a de
la politique et des questions sociales y
sont encore vagues. Des tendances
différentes s'affrontent et des clans
fe heurtent . Mais cela reste en veil-
leuse, le souci dominant de l'heure
étant alors celui de la dure victoire
militaire. Ce qui apparaît, c'est que
M. Suner , à ce moment-là ministre
de l'intérieur, a déjà beaucoup de fil
a retordre avec la phalange. Il a ses
idées sur le redressement de l'Etat
'spagnol , qui , sur des points essen-
tiels : question religieuse, question
luiliale, vie économique, ne concor-
«it pa9 avec l'idéal du fascisme, et
1 plus forte raison du nazisme.

Mais c'est surtout le rôle que M.
Serrano Suner a joué en tant que
ministre des affaires étrangères qui
retiendra l'attention sur sa carrière.
H a occupé le poste de chef de la di-
plomatie espagnole à l'époque où les
«rmées de l'Axe remportaient leurs
«accès, c'est-à-dire de 1940 à 1942.
Pour faire comprendre son attitude,
uuteur de « Entre les ' Pyrénées et
Gibralt ar » entreprend de souligner
ce que devait être, à son sens, la po-
lit i que étrangère de l'Espagne à une
Période aussi troublée. Cette politique
"e devait avoir en vue que le seul
«ouci du pays.

Du côté de la Russie, il ne pouvait
1 avoir de compromis possible, étant
donné que celle-ci , par l'entremise
m communisme , avait essayé de s'em-
Parer en Espagne des leviers de com-
mande , au cours de la guerre civile.
Avec l'Angleterre et la France, la
luestion était plus complexe. M. Su-
Ber note que, historiquement, son
Pays a sans cesse été en rivalité avec
'es deux puissances. Aujourd'hui ,
'Espagne considère toujours comme
Un e anomalie que Gibraltar soit en
Possession de la Grande-Bretagne.
'•• Suner ne cache pas qu 'à la faveur
H la guerre il aurait voulu trouver
'occasion d'enlever cette «êcharde
'Jri8 la chair espagnole ».

—— — -^
Cependant , ce n 'était pas là une

toison pour entrer dans le conflit

général, comme ce n'en était pas une
— toujours de" l'avis, de M. Suner —
de participer à la guerre afin de té-
moigner à l'Axe la reconnaissance de
Franco pour avoir été aidé pendant
la lutte civile. L'Espagne avait son

cas particulier à considérer. Son de-
voir était de se relever de ses ruines.
Dès lors, la neutralité était seule pos-
sible, neutralité qui prit tour à tour
au gré des événements (les événe-
ments ont aussi soumis les autres
neutres à des variations, note M. Su-
ner) la forme de prébelligérance fa-
vorable à Berlin et à Rome, de sim-
ple non-belligérance et de réserve ab-
solue. '*¦--- - .

C'est cette dernière attitude qui
prévalut , au moment crucial , quand
M. Suner fut convoqué à Berchtesga-

den , Hitler voulant contraindre
l'Espagne à jeter son poids dans la
balance. Le ministre opposa un re-
fus, l'entrevue finit froidement et le
livre en donne un tableau assez im-
pressionnant. Au tota l, ce qui res-
sort de toute la conduite du chef de
la diplomatie ibérique, c'est qu 'il a
voulu maintenir son pays hors du
conflit, non pour favoriser tel bloc en
présence, mais en considération des
intérêts de la seule Espagne. Et l'ave-
nir , dit-il , lui a donné raison.

Les faits étant patents, on ne sau-
rait dire, en effet, que M. Suner ait
arrangé après coup son récit pour
les besoins de la cause. D'ailleurs ,
encore une fois, il ne veut pas p lus
se concilier les Anglo-Saxons qu 'il
ne cherche à accabler les Allemands.
Proprement, il voulait être au-dessus
de la mêlée ! Et il se targu e d'y avoir
réussi. Mais c'est peut-être là, en un
certain sens du moins, qu 'est le point
faible de son ouvrage. Sans celer les
crimes nazis et la répugnance que
lui inspire le racisme antireligieux,
il estime que le germanisme ne cons-
tituait pas un danger pour l'Espa-
gne, et même pour l'Europe. Même en
cas de victoire allemande par les
armes, notre continent aurait tou-
jours résisté en profondeur au virus
germanique !

Voilà qui est bien sujet à caution.
Devant le triomphe du national-socia-
lisme, le franquisme aurait bien fini,
malgré ses prétentions à maintenir
des distinctions, par être contaminé
par lui comme l'a été le fascisme.
Quant aux méthodes de germanisation ,
l'Europe a été payée quatre années
durant pour savoir ce qu 'elles fu-
rent. Si nous comprenons fort bien
que l'Espagne ait voulu sauvegarder
sa neutralité politique dans la tour-
mente, comme nous l'avons fait nous-
mêmes, il n'y a pas de « neutralité
intellectuelle » possible devant dl"s
doctrines totalitaires comme l'hitlé-
risme, pas plus qu 'il n'y en a, cela
M. Suner le sait , devant le communis-
me. René BRAICHrTT.

(1) « Entre les Pyrénées et Gibraltar »,
par Serrano Suner.
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CLAIRE ET LItfE DROZE

Mais depuis trois ans, Flore étai t
«ne petite veuve. Elle s'était instal-
lée cnez ses beaoïx-parents.son mari
la laissant du jour au lendemain sans
aucune ressource, au grand étoaine-
TOent d'Hélène qui avait toujours en-
tendu dire que son beau-frère ga-
gnait beaucoup d'argent, et me l'au-
tralt j amais cru aussi prodigue. Flore
préferait rester à Lyon que de re-
tourner en Provence, auprès do la
vieille cousine qui louait les Basi-
lics depuis te mort récente de sa
grand-mère. Si ses parents avaient
encore vécu, elle y serait .peut-être
retournée, peut-être, seulement...

Elle se le demandait, et compa-
rait la vie du temps où ils étaient
tous au nias, avec celle qu'elle me-
nait dans le grand appartement de la
place Bellecour, sans son compa-
gnon , seule pour toujours.

— A quoi penses-tu en câlinant ,
Sophie ? demanda Hélène.

Elle le savait bien. Ne venait-elle
pas, elle-même, de prononcer le
mot : souvenirs ? Flore lâcha sa, fille

qui, consolée, prit sa course vers
rentrée, où le guichet du téléphone,
repéré, l'intriguait.

— Je pense à ces trois années que
je viens de passer chez mes beaux-
parents, pendant que tu achevais tes
t-ludes à la Faculté de Lyon ; moi,
chez eux ; toi, pensionnaire chez des
religieuses. Toujours nous voir en-
tre deux portes. Des rendez^vous
sous la pluie pour pouvoir se par-
ler... On nous trouve si bavardes chez
les Suint-Gcnis 1... AhI Calixte , lui,
m'appelait son rayon d'or.

— Tu vois, heureusement que nous
sommes pauvres. Riche, je «serais res-
tée aux Basilics. Mais comme grand-
mère n'avait plus de quoi vivre, il a
bien fallu que je poursuive mes étu-
des pour pouvoir l'aider, pèobaire!
Et elle nous a quittées, pauvre chère
grand', avant que je puasse le faire.

— Hélas !... mais tout le niai que
tu t'es donné n'aura pas été inutile...
Que deviendrais-je sans toi ? Moi,
vois-tiu, et je l'ai dit cent fois, dil me
fau t un appui. Seule, je suis comme
une feuille livrée au caprice du vent 1
Tu es merveilleuse, ma doucette; ar-
river ia où, jusqu'ici, seuls, les hom-
mes accédaient I

— J'ai eu la chance que l'on y ac-
cepte les femmes, juste au moment
où je terminais ma licence.

— 0 modestie I Tu as su aussi te
diriger du côté où il le fallait. Moi
j'hésite, j 'attends... C'est toi qui m'as
décidée à venir ici, et je ne le re-
grette pas. Je suis heureuse de con-
naître enfin Paris t

— Et moi d'y passer de longs
mois. Je me réjouis de muser à «
belle saison en découvrant ses mer-
veilles avec toi.

— Tu m'as prise par la main...
Ah I c'est si triste pour une femme
de ne pas avoir de mari pour con-
duire la barque 1

Hélène fit un© petite moue.
— Oh 1 tu sais... quand ii doit être

mauvais, mieux vaut n'en jamais
avoir. Je me suis bien juré de ne pas
tenter ma... malchance. Je me sou-
viens de la maison.

— Moi aussi.
Elevées dans un foyer désuni, Hé-

lène et Flore, pourtant, très jeunes,
orphelines, avaient eu le temps d'en
souffrir. D'un geste de la main, Flo-
re chassa l'évocation.

— Ce n'est pas la même chose pour
tout le monde. Vois comme j'ai été
heureuse 1

Hélène prit un air sceptique.
— Mais tu étais encore si jeune

mariée, Flora...
— En quatre ans, on est un vieux

ménage 1 Tu aurais pu te marier aus-
si et...

— Ah ! ne me rappelle pas les
deux quidams qui me courtisèrent et
que j'écartai... Non, mon but, mon
avenir, c'est toi, et Sophie. Tiens, je
veux devenir consul de France, pour
vous deux I Et je le deviendrai, voilà
l'avenir.

Hélène parlai t avec chaleur et sin-
cérité. Ce qu'il fau t aux âmes bien
nées, c'est de se savoir utiles à quel-
qu'un. Mais nous cherchons souvent

à établir notre vie d'une façon défi-
nitive, alors qu 'il n'y a rien de plus
mouvant, de plus incertain, qu'une
destinée humaine.

Flore se moquait un peu du mé-
pris que sa sœair montrait pour les
nommes, mais se réjouissait de la
voir uniquement occupée d'elle et de
Sophie.

— Allons dîner, dit-elle gaîment.
Elle passa dans le cabinet de toi-

lette, ou elle alluma la lampe à al-
cool pour faire cuire des nouilles.
Hélène dressa une petite table dans
le salon. Sophie était invisible et
sage. Ayant découvert l'appareil té-
léphonique et décroché le récepteur,
elle s amusait à entrer les doigts
dans les trous du disque.

Quand elle eut mis un couvert som-
maire , Hélène jeta un coup d'œil au-
tour d élie cherchant des chaises
qu'elle ne découvrit pas.

— Nous ne pouvons souper sur les
gros poufs et leurs fils, ils sont trop
bas. Sophie, et nous-mêmes, y se-
rions a table jusqu 'au cou. Nous au-
rions bien dû demander à M. Dau-
moy s il pouvait nous donner des
chaises. Nous avons loué meublé. On
peut dire...

— Qu'ira été avare de mobilier 1
— t.im5n suis aperçue. Nous se-

rons obligées de garder nos malles-
armoires dans nos chambres.

Flore eut Un sourire câlin pourHélène. r
— i *i *°* <lui Iras le trouver,

pour les chaises.,. U est froid comme

un iceberg. Ah 1 les gens du nord ne
sont pas hospitaliers 1

Hélène en convint, mais elle ajouta:
— Malgré cela, je le trouve plai-

sant.
Flore hocha la tête ; cependant,

elle dit :
— C'est un beau ténébreux, et elle

se mit à grignoter des biscottes.
Bile mangeait à peine et avait, mal-

gré cela, des tendances excessives à
l'embonpoint ; Hélène, au contraire ,
dévorait et restait mince. Elles
avaient des natures absolument dif-
férentes ; mais, on l'a dit , s'enten-
daient à merveille.

CHAPITRE VI

Les rapports entre l'ingénieur et
ses sous-locataires eussent été inexis-
tants sans le téléphone. Sophie pas-
sait son temps à j ouer à la postière,
se hissant sur la planche, ouvrant le
battant, attirant l'appareil, formant
des numéros imaginaires et décro-
chant l'écouteur.

Silvère se disait : «Mlle Vaison
viendra bien me demander quelque
chose... et alors, je lui dirai que l'en-
fant me gêne... » Mais elle n'était pas
de celles qui s'imposent et il atten-
dit en vain.

Comme il étai t assez têtu, il ne
voulait pas faire les premiers P3» el,
cependant , son ami Norbert le sup-
pliait de les inviter ensemble... car
le jeune attaché était tombé amou-
reux d'Hélène dès leurs premières
rencontres. Un attirait subit, irrai-

sonné ; et, dès qu 'il voyait son ami,
il le comblait de questions :

— Mme Saint-Genis esUelle au»'
jolie que sa sœur ? Mlle Vaison es
extraordinaire, si belle, si' intelli-
gente : sa conversation est originaki
pleine de charme et de coeur, et pu's
elle-même est si simple, si peu im-
bue d'elle-même.

— Mais... tes préventions ?
— Envolées 1
— Le coup de foudre 1 disait Sil-

vère ra illeur et ind ulgent.
— Je t'en prie, invite-moi un jour

avec elle... C'est si facile... Vous voi-
sinez, forcément ?

— Non , nous nous ignorons.
— Mais pourquoi ?
Silvère eut un geste vague.
— J'ai craint qu 'elles ne fussent

envahissantes...
— Tu es aimable !
— Oh ! mon vieux ! l'amour te f3'1

oublier l'amitié.
— J'aurais tellement désiré d'être

«n jour invité chez elles ; la v°'r
dans son intérieur, dans son cadre-!
on connaît mieux les gens quand on
les découvre chez eux...

Silvère revoyait le salon clair, au*
fauteuils capitonnés, la grâce "cS
deux femmes, leur accent chantan !>
mais il n'en dit rien à Norbert ; >
leur en voulait presque d'être au?51
bien installées, quand il se languis-
sait dans la navrance de son rez-d':
chaussée noir. Il n'eût jamais avow
que , lui aussi, était attiré vers '«
clar té de leur foyer.

(A suivre)

AU GRÉ DU VENT

Ménage soigné de qua-
tre personnes demande
pour début de Juin une

bonne
à tout faire

sachant bien cuire. Ga-
ges 120 Ir. par mois. —
Faire offres écrites sous
chiffres M. B. 94 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Italienne, 20 ans, dési-
rant venir en Suisse,
cherche engagement de

bonne
à tout faire

S'adresser à Mme Anto-
nietta Oecchln, faubourg
de l'Hôpital 41.

Commerçant, rompu
aux affaires, connaissant
quatre langues, désire
s'Intéresser en qualité

d'associé
à maison d'exportation ou
d'Importation ou fabri-
que. — Offres avec dé-
tails et indication du
capital nécessaire sous
Chiffres X. 22262 TJ., à
Publicitas, Bienne.

JEUNE
MENUISIER

capable, désirant se per-
fectionner dans son mé-
tier et apprendre le fran-
çais, cherche place En-
trée Immédiate. Adresser
offres à Alfred Belet,
Wlnterthurstrasse 456,
Zurich 51.

On cherche pour tout
de suite

jeune homme
en qualité de commis-
sionnaire et aide au labo-
ratoire. Salaire : 100 fr-
par mois, nourri et logé
chez le patron. Vie de fa-
mille. Adresser offres à
P. KUbll, boulangerie-pâ-
tisserie, Aarau.

Chef mécanicien
sur vélos et motos (Ita-
lien), cherche place en
Suisse. Il parle le français.
Bonnes références. S'a-
dresser: A. Berardl , 3, Pe-
tit-Pontarlier, Neuchâtel.

PERSONNE
capable de tenir un mé-
nage, ayant de bonnes re-
commandations, cherche
à se placer pour date à
convenir. Eventuellement
remplacement. Adresser
offres écrites à C. E. 79
au bureau de la Feuille
d'avis.

O r d c e  ù s o n
outillage moderne

à son
grand choix

de caractères
à ton

riche assortiment
de papiers

l'Imprimerie Centrale
Rue dn Concert 6

v o u s  d o n n e r a
tonte satisfaction

A louer pour étudiants
deux
belles chambres

une ft deux lits, pour
110 fr-, une ft un Ut
pour 80 fr — S'adresser
Boine 2, rez-de-chaussée.

M o n s i e u r, Anglais,
cherche pour le 1er mai

chambre
en ville ou en dehors de
la ville, ft proximité du
tramway. Adresser offres
écrites à M. A. 100 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche local à
l'usage de

magasin
au centre de la ville ou
aux environs immédiats.
S e n a u d, comestibles,
Monruz.

On cherche à louer
appartement

de trois ou quatre pièces,
en ville ou environs, pour
le 1er Juillet ou le 1er
août. Adresser offres écri-
tes sous chiffres X. Z. 126
au bureau de la Feuille
d'avis.

Séjour
de vacances

rur la période de Juin
septembre, est cherché

dans la campagne neu-
châteloise. Petit apparte-
ment simplement meu-
blé, deux ou trois pièces,
cuisine — Tél. Lausanne
No 2 03 67.

On cherche pour tout
de suite ou date a conve-
nir Jeune homme en qua-
lité de

porteur de pain
et aide au laboratoire.
Faire offres à la boulan-
gerie Q. Fahrnl, Saint-
Blalse. '

TRAVAIL
A DOMICILE

Pour ménage désirant
améliorer sa situation,
travail propre et facile-
Capital nécessaire I6O0 fr.
Payement comptant. Se-
rait Indiqué pour person-
ne habitant la ville. —
Faire offres par écrit à
B. O. 121 au bureau de
là Feuille d'avis.

Dame seule
achèterait petite propriété
pu partie de maison à
Neuchâtel, haut de la vil-
le, ou environs, éventuel-
lement intéressée pren-
drait appartement de
trois ou quatre pièces,
même situation. Adresser
offres écrites à E. O. 111
«u bureau de la Feuille
d'avis.

Bord lac Léman
rive suisse

Tr

"A vendre grande pro-
priété d'agrément et
de rapport. Agences
s'abstenir. Pour tous
renseignements, écri-
re sous chiffres G. F.
53108 L., à Publicitas,

LAUSANNE.

Villa locative
de trois beaux logements
de quatre chambres à
6 km. (ouest) du centre
de Lausanne. Verger, vue,
autobus. Pour traiter :
30,000 fr. Agences s'abs-
tenir. — Adresser offres
écrites à V. L. 841 au bu-
reau dç la Feuille d'avis.

A vendre à la Béroche

maison ancienne
de quatre chambres, pe-
tit rural. Jardin, verger
attenant de 1500 m5. —
Adresser offres écrites à
P. R. 145 au bureau de
la Feuille d'avis.

On échangerait
bel appartement, confort,
quatre - cinq chambres,
avec Jardin, près de la
gare, contre un bel appar-
tement de cinq-six cham-
bres, au dernier étage
d'une villa, si possible
avec part au Jardin, a
Neuchâtel. Adresser offres
écrites à V. S. 132 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Locaux à louer
entre la ville et la gare, à
l'usage d'atelier, entrepôt,
garage, etc. Aménagement
selon entente. — Adresser
offres écrites à E. G. 124
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer à Boudevilliers
sur Neuchâtel, bel

APPARTEMENT
de cinq chambres avec
bain et Jardin , situé au
soleil. S'adresser à Ph.
Bez, Boudevilliers (Neu-
châtel).

Je cherche

logement
de trois pièces, confort, à
Neuchâtel : en échange,
J'offre appartement de
deux pièces et dépendan-
ces a Peseux. S'adresser à
Mme Pointet-Lelser, rue
E.-Roulet la, Peseux.

A échanger

appartement
de deux chambres, cuisi-
ne, Jardin, très avanta-
geux, contre un de trois
pièces avec ou sans con-
fort. Ecrire & J. P. 123 au
bureau de la ' Feuille
d'avis.

On cherche pour une
Jeune fille active et sé-
rieuse, âgée de 18 ans,

chambre
et pension

au centre de la ville de
Neuchâtel, où l'on ne
parle que le français. —
Adresser offres écrites &
A. C. 134 au bureau de
la Feuille d'avis

Jeunes filles sérieuses
trouveraient

jolie chambre
«msolelllée (avec ou sans
pension), dans maison
tranquille, & 5 minutes
des écoles, 10 minutes
du centre. Tél. 5 26 14 de
12 à 14 h. ou de 18 â
20 h.

Rédaction : 6. rue du Concert —_ _ <¦ m mm ta — •> •> _ - Administration : 1. Temple-Neuff 1;mm ^* Feuille d avis de Neuchâtel -"ssssssr»
. .. .. ï*s annonces sont reçues
I«i rédaction ne répond pas des Jusqu 'à 14 h. (grandes annonces

manuscrits soumis et Téléphone 512 26 — Chèques postaux IV 178 a h 30) .  ,e gamedi jusqu'à 9 h.
ne se charge pas de les renvoyer. " p  ̂Je numéro du lundi

Les avis mortuaires ei avis tardifs peuvent être remis Jusqu'à 2 heures du matin. Sonnette de nuit : 6, rue dn Concert

mmtm __ \ M À _~a\\ Fabrique
__^ #W##V % svj d'appareils électri ques
^AAVA^YW S. A., Neuchâtel

NOUS ENGAGEONS :

JEUNES FILLES
sortant des écoles pour être mises au courant
du réglage de relais. Travail propre et facile.

Adresser offres écrites ou se présenter.
Tél. (038) 5 26 74.

ON CHERCHE une

BONNE A TOUT FAIRE
sérieuse, de confiance, sachant bien
cuisiner et entretenir un petit ménage

4 très soigné de deux personnes dans
maison familiale moderne. Belle

\ chambre ensoleillée et chauffable. —
Entrée immédiate ou pour époque à
convenir. — Prière de faire offres à

case postale 25093, Neuchâtel.

Fabrique d'horlogerie du Vignoble
neuchâtelois cherche

horloger complet-
acheveur

Place stable et bien rétribuée.

Faire offres sous chiffres P 10453 N.
à Publicitas ' S. A., la Chaux-de-
Fonds.

JEUNES FILLES
seraient engagées pour notre
stand de

l'exposition du Centenaire
du 30 juin au 19 juillet.
Nous cherchons également une

PERSONNE
pour laver nos tasses à café.

r

Faire immédiatement offres écrites à
LA SEMEUSE, la Chaux-de-Fonds.

:

y

ï Nous cherchons pour notre département

EXPÉDITION-FACTURATION
UNE FACTURISTE

habile et expérimentée, pouvant assumer
des responsabilités. Entrée : 1er septembre

ainsi qu'une

EMPLOYÉE DE BUREAU
si possible de langue allemande. Occasion
de se perfectionner en français. Entrée :
1er août. — POSTES BIEN RÉTRIBUÉS.
Adresser offres écrites à Radio-Médiator S.A.
Agence générale, Sablons 48, NEUCHATEL.

Enchères publiques
Samedi 24 avril 1948, dès 10 heures, le gref-

fe du tribunal de Neuchâtel vendra par voie
d'enchères publiques, à la ruelle Vaucher 22-
24, à Neuchâtel, les objets mobiliers suivants:

Vaisselle, verrerie et bocaux , batterie de
cuisine , cuivres, nappes et rideaux , couver-
tures de lit , tapis de chambre, un grand pota-
ger à gaz de bois marque « Sarina > avec boi-
ler de 100 litres , une cuisinière à gaz «Voga> ,
un four à pâtisserie « Sursee », trente-six
chaises, placets en bois, deux tables, une cré-
dence, une chaise-longue, trente chaises de
jardin en fer et quelques tables, un calorifère
« Prébandier > et deux autres calorifères, un
fourneau « Granum », etc. t

PAIEMENT COMPTANT.
Neuchâtel , le 15 avril 1948.

Le greffier du tribunal :
R. MEYLAN.

Vente d'une menuiserie
A vendre ï

(cause de décès)
dans le canton de Berne, une

MENUISERIE
avec maison d'habitation

Bel atelier, deux appartements.

Ecrire sous chiffres H. 22352 U. \
à Publicitas, Bienne.

Importante usine de la Suisse romande cher-
che pour son département de calcul des prix

MÉCANICIEN
DE PRÉCISION
Sont exigés : apprentissage complet avec

quel ques années de pratique, bonnes connais-
sances des matières premières, intelligence
ouverte, facultés pour le calcul.

Age : environ 25 à 28 ans.
Faire offre s manuscrites avec photographie

et curriculum vitae sous chiffres P 3140 N à
Publicitas, Neuchâtel.

Employé (e)
de commerce

de langue maternelle française, connais-
sant parfaitement l'allemand, serai t en-
gagé (e) par une manufacture d'horloge-

rie de Bienne.

Candidat jouissant d'une certaine expé-
rience aurait la priorité.

Entrée immédiate.

Ecrire sous chiffres E 22348 U
à Publicitas, Bienne.

FERBLANTIERS
D'ATELIER
sont demandés par

Usine DECKER S. A., Neuchâtel

JEUNE FILLE
16 ans, Suissesse allemande, cherche place dans
famille auprès d'enfants pour apprendre le français.
S'adresser à Mme Elsener , Bâle , Gerbergasse 76.

Boucherie - Charcuterie

J|l[ont-Fleuri
Max Hofmann

BŒUF FRAI S
ET POR C

de Ire qualité

Spécialités :

SAUCISSES DE PORC
à la paysanne

SAUCISSONS DE CAMPAGNE

Tél. 5 10 50

CRAKD GARAGE DU PRÉBARREAU
J.-Ii. ÇegeBSemann - NEUCHATEL. Tél. 5 26 38

A Bouilli
toujour s bien servi

chez BALMEILI
RUE FLEURY 14 - Téléphone 527 02

\lNSTI TUTS-PENSIONNATS ]

Cours de sténotypie palantype |
A l'aide de la machine PALANTYPE j -J
vous pouvez prendre mot pour mot, B
discours, conférences, dictées de secré- lï

tariat , etc., dans toutes les langues, H
COURS EN FRANÇAIS , ANGLAIS M

ET ALLEMA ND I ;H
Pour tous renseignements, s'adresser f '.!

ft l'organisatrice pour la Suisse : j A
Mme H. FINAZ, H

Colombier (Neuchâtel) I r
Tél. 6 34 88 £3

C O U R S  D ' A L L E M A N D
La ville de Winterthour K&Kl
du 12 Juillet au 21 août 1948 des cours d'allemand
pour étudiants et étudiantes des écoles moyennes et
supérieures de la Suisse française. — Ecolage :
Fr. 243.— a Fr. 456.— (y compris pension complète
pour trois ft six semaines dans bonne famille M
parlant que le bon allemand).

Inscription : Fr. 6.—. Possibilité d'échange.
Pour prospectus et Informations, s'adresser a :

M. E. Wegmann, Palmstrasse 16, Winterthour
Inscription Jusqu'au 1er Juillet 1948, à l'adresse
ci-dessus.

mW$Vl Jkwe* I UEVIfl? W J-Î
!F$B kW CE QVF- \m rd
$im> Jk TV PMX - n - ,.-i

JEUNE FILLE
17. ans, ayant quelques
connaissances de français,
cherche place d'aide de la
maîtresse de maison : de
préférence a Neuchfttel.
Conditions 8, convenir. —
S'adresser ft Johanna
Sorg. Saanebrticke Lau-
pen (Berne).

Jeune femme,

commerçante
cherche emploi régulier
pour la demi-Journée.
Eventuellement plusieurs
Jours complets par se-
maine. Demander l'adres-
se du No 142 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune Suissesse alle-
mande, bien au courant
des travaux de bureau ,
aveo quelques connais-
sances du français, cher-
che place dans

bureau
Adresser offres écrites à
F. B. 139 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune femme dg con-
fiance cherche emploi
chez médecin ou den-
tiste, pour la

réception
Ferait éventuellement

remplacements réguliers.
Demander l'adresse du
No 141 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme cherche
place de

serrurier-
magasinier

dans fabrique. Pour tous
renseignements, télépho-
ner au No 5 43 47.

Perdu dimanche matin,
en ville, un

trousseau de clés
Le rapporter contre ré-
compense au poste de po-
lice.

Je cherche d'occasion
un

VÉLO DE DAME
petit modèle. — Offres ft
Gaston Junod, avenue
Bachelin, Salnt-Blalse.

On cherche d'occasion
bateau

quatre places, en bon
état, ainsi que
tente « camping »
Faire affres écrites dé-
taillées sous G. P. 130 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche ft acheter

BATEAU
en bon état, de préfé-
rence en acajou, 5-6 m.,
convenant pour motogo-
•dllle . Adresser offres écri-
tes ft P. M. 140 au bureau
de la Feuille d'avis.

Je cherohe ft acheter

M O T O
d'occasion, même hors
d'usage. Pierre Hlltl, Fon-
tainemelon, tél. 7 11 25,
de 18 heures ft 18 h. 30.

Achat de
vieux bijo ux
au plus haut prix

Michaud
PLACE PURRY 1

Propriétaire d'Immeu-
ble cherche emprunt de

Fr. 35,000.—
garanti par hypothèque
en premier rang. Adresser
offres écrites ft P. H. 131
au bureau de la Feuille
d'avis.

AVIS
aux parents

Pour vos enfants : leçons
particulières, orthogra-
phe, analyse, étymologle,
dictées littéraires.

Pour adultes :
leçons de français

Téléphone 519 62



Travaux Lelca
Agrandissement Qf) ~

7 X 10 «W vi

Photo Castellani
Rue du Seyon . Neuchâtel

Tél. 5 47 83

Fruits au jus —
1 soit

Compote de fruits
ci-après

Groseilles rouges extra
Fr. 2.08

Cerises bigarreaux —
rouges 

Pr. 2.21
Pruneaux sans noyaux

Fr. 2.16
Poires d'espalier 

Fr. 2.87
Poires moitié Arm a —

Fr. 2.25
Abricots prima 
en moitiés 
_ Fr. 3.05
la boîte 4/4 

y compris ICA et
escompte 5% réalisable
à bref délai 

La plupart
de ces fruits 
aussi en boîtes 1/2 —

Zimmermann S.A.

NOS FLOCONS
POUR BlKCHElOl l liSl.l

Nos Corn Flakes
sont extra, vente libre

VITA NOVA
Seyon 24 - Tél. 6 33 03

D Outknecht

Bagues brillants mo-
dernes, de 300 à 600 fr

Bl toute rie
E. C H A R L E T

sous le théâtre

A vendre trois bonnes

génisses
de 15 et 16 mois, ainsi
qu'une bonne

pouliche
de 3 ans. S'adresser ft
Robert Guinchard, Areu-
se tel 6 35 06.

Vers les I

prix d'autrefois --
soit I

baisse sensible — I
sur I

les sardines I
sur

les thons — I
très grand choix |

en qualités 
- en

formats. —
Prière de voir la

vitrine des —
Epancheurs.

Prière de consulter —
la liste dans

nos succursales. 

Zimmermann S.A. I
I

Occusions uniques
Faute d emploi , a vendre un monte-foin

«Mono Rail» , système «Fuchs», quatre câbles,
avec treuil à traction , soit : à la manivelle, au
moteur ou au cheval. Vagonnet compris avec
rails. Le tout en parfait état de marche, prêt

au montage.
On céderait éventuellement un moteur électrique
sur chariot pouvant se transporter auprès de
n 'importe quelle machine, ainsi qu 'une circulaire

portative. Enlèvement Immédiat.
Pour tous, renseignements, s'adresser ft la

Maison Gertsch frères, Fleurier
A la même adresse, à vendre six chaises, des-
sus rembourré (tout frais) , façon Louis XV ,
avec canapé accordant , pour le prix excep-
tionnel de 280 fr. comptant , libre tout de suite.

I

&WEhL PANTOUFLES à brides
iWISB» p°ur en^s
id/ ^^^r j) ^^^ ^̂ ^^^^  en velours uni , rouge, semelles en buff le ,
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. rt," pointures 3 à 6  7 à 10 11 à 13

1||j |Bfc»l PANTOUFLES pour daines
-==^f; "~ melles en buffle, jolie façon nou- g t _

^^=ê====Ê= ̂ velle, toutes pointures, la paire . . JL JsLt

RA YON DE PANTO UFLES
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Boucherie _7&/ff i f r P )l / l  I ^Charcuterie */j T JJ t̂*̂ f  f" 1
"" Tél. 5 26 05 f  i

Hôpital 15, Neuchfttel fc^J
GRANDE BAISSE SUR LE i|3

CABRI! i
PROFITEZ Hj

Beau mélange de charcuterie fine Kj

t 

ROUGE
VERT

BLANC

29.80
lyUITq Neuchâtel

Boucherie Vuiîhier
Tél. 510 68

Rôti de veau
Ragoût de veau

TOUJOURS BIEN SERVI

A V E N D R E
deux tours mécaniques, pour établi , avec assor-
timent complet, en parfait état. Le tout pour
Fr. 2200.—. Moteur électrique BBC triphasé

2 % CV, 14,000 tours 220/380 V. Pr. 350.—.
Moteur électrique monophasé Vx CV, bobinage

neuf 220 V, Fr. 130.—.
Un appareil à dessiner, complet, Fr. 85.—.

Une voiture de livraison « Bradford », modèle
1947, 8000 km.. 5 CV (sans accident), état de

neuf , Fr. 4900.—.
Auto, Jeep, moto, camionnettes, camion , moteurs,
appareils et machines à vendre , prix avantageux
Adresse : Case postale 33, Corcelles (Neuchâtel).
Atelier et renseignements : Tél. (038) 5 54 70.
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POUK UNE

VOITURE D'ENFANT
I AVEC GROS PNEUS
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Contre la
transpiration

des pieds

SUDORIFUGE
PHARMACIE

F. Tripet
Seyon 4, NEUCHATEL

Tél. 5 45 44

TOUS LES JOURS

VOLAILLES
fraîches du pays i

Poules - Poulets l
Petits coqs h

LAPINS
et CABRIS j
frais au détail (j

POISSONS
frais et filets J

Gros et détail

Magasin spécialisé S

Lehnherr
Frères

Tél. 5 30 92 j

LE TAILLEUR
Vélégance

de la saison

B
—_f£j ££M. f is ^r  \

Zt T tf tkw£&A
0k -* *

COSTUMES TAILLEUR nrde qualité pure laine et coupe impeccable V-J '""V
195.— 175.— 145— 125.- J KJ.

COSTUMES FANTAISIE l o rfaçon dernier chic, teintes unies mode 1 ~V *~v
830— 195.— 180.— 159.- 1L/(J ."

Dl miQEQ chemisiers, courtes manches , I ,T\ — ¦ s\
DLUUOCd teintes mode 1 -<5(J

39.50 34.50 19.50 15.90 JL*_ J

! BLOUSES fto
mnf:hic longucs manches' i rron

39.50 34.50 30.50 19.50 J.tJ

AUX 0 PASSAGES
—_ \-————_m NEUCHATEL 8. A.

A VENDRE
tout de suite :

Un vélo d'homme, quatre vitesses, complètement
équipé, sortant de revision, peu utilisé, pneus neufs.

un vélo de dame, même genre, à l'état de neuf ;
une table ovale en Jonc, trois couleurs ;
un petit lavabo, dessus en marbre ;
une Jardinière ;
un fauteuil « Voltaire » :
un bois de Ut à une place et demie.
Demander l'adresse du No 144 au bureau de la

Feuille d'avis.

Nos BAS fà
«NYLON» r \\ \

de provenance américaine W f J / \
et suisse J I  / \

font la grande renommée K \u '
de notre rayon de bas, fvv

car ils donnent r v
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BAS Nylon Dupont BAS Nylon Dupont
mai l les  f ines , 1er choix , en- Ët^ t\n ina i l les  transparentes, 1er t^™ — ~
tièrement diminués, dans  un |9%uU choix , e n t i è r e m e n t  diminués, ^^ gU
assortiment de nouvelles B ÎB " gamme superbe de nuances ¦!
teintes printanières . . . .  m0 mode mLW

BAS Nylon Dupont A BAS Nylon Dupont
51 fin , 1er choix , entièrement mJQfl f i l e t  indémaillable, un arti- f^nndiminués, moulan t  p a r f a i t e -  

^  ̂

cle 
recommandé pour 

l'usage Bfft sJU
n i e n t  la jambe, coloris en ^_m journalier, très jolies te intes  Êi JE
vogue ;laires mA*

Nos BAS « Nylon » suisses
entièrement d iminués , mai l les  f i nes  et régulières , les mar- •&S75ques réputées « ESGÉ » et « IDEWE », très beaux coloris ^»mode et gris —^
Un grand succès de notre rayon : H n<î%
Superbe BAS Nylon suisse, 1er choix ^m 80

entièrement diminué, teintes claires ~
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COMPLETS DE DUALITÉ
dans les plus belles draperies fantaisie

pure laine peignée

Fr. 195.- 215.- 225.- 250,
Retoucbes courantes gratuites,

impôt compris

Vêtements MOINE PESEUX

(' 

®
EXPRESS prépare

la rentrée des classes.

ColottesdeJean.petitesrobesdéMariette,
pullovers et vestes en laine, tout sera re-
mis à neuf rapidement, à peu de frais.
Mais ce tablier si sale, et ces taches d'
encre ? Suivons le mode d'emploi, et
laissons agir EXPRESS en solution con-
centrée. Pas de danger, EXPRESS n'abîme
jamais les tissus, et préserve les couleurs.

V^tràuli - Winterthur

5 35 81
En cas d'avarie, pour la réparation et
l'entretien de toutes armatures d'Installa-
tions, robinets, vannes d'arrêt et de
réglage, soupapes de sûreté, réducteurs de
pression, appareils de chasse, pompes, etc.

PISOLI & NAGEL
Chauffage central . Ventilation. Installation sanitaire



Vers le printemps
Le printemps est partout dans la nature,

comme aussi même sur nos murs. Avez-
vous vu la gracieuse affiche de la Loterie
romande, — où un paradisier ouvre toute
grande son aile, prêt a, saisir la chance î
Certes, une hirondelle ne fait pas le prin-
temps'; mais un parad isier peut vous inci-
ter a faire un bond vers la fortune. Il peut
amener le printemps dans votre porte-
monnaie. H suffit de prendre un billet ...
et qu'il soit bon t Mais s'il ne l'est pas,
dlrez-vous ? Eh bien I s'il ne l'est pas, 11
le sera quand même pour les œuvres de
bienfaisance qui tirent une part de leurs
subsides de la Loterie romande. Le paradi-
sier aura apporté le printemps et un peu
de chance chez les malheureux,
cette tâche.
Dernière conférence musicale

de Boudry
Dimanche 25 avril se terminera la séné

des auditions musicales de Boudry. Pour
cette clôture, le Quatuor de Berne. Mlle
Jeanne Bovet, planiste, et l'orchestre de
chambre, sous la direction de Mme P. Bo-
net, prêteront leur concours.

n est à noter que le concert sera donné
l'après-midi et le soir au temple de Bou-
dry.

Un film sur la Chine
Qui n'a pas lu un ouvrage de Pearl

Buck ? Qui ne s'Intéresse à cet immense
et mystérieux pays de Chine d'où nous
parviennent, souvent contradictoires, des
nouvelles de guerres, de famines, de bri-
gandages ou d'extraordinaires progrès in-
dustriels ?

Nous verrons vendredi soir se dérouler
à l'écran la vie d'une Jeune fille ouverte
et Joyeuse, première de sa classe au gym-
nase et brusquement livrée comme épouse
à un misérable... Paysages admirables, scè-
nes de la vie quotidienne, détails pittores-
ques servent de cadre à l'histoire dramati-
que de cette vie

Communiqués

Joanovici a son double féminin
ANIKA MO OR,

l aventurière, invoque, elle aussi, le double jeu
Joanovici avait travaillé pour la

Gestapo de l'avenue Foch.
Laure Dissard, pendant quatre ans,

d'après ses accusateurs, a travaillé
pour Himmler et pour le S.D. alle-
mand (exactement pour le colonel
Engelke, chef du S.D. 3, installé 4, rue
du Général-Appert).

Joanovici , à la libération, avait
réussi à se faire « blanchir ». Il était
devenu l'ami d'un général, d'un juge ,
de tout un service de police, écrit
dans « France-Soir » Marc Lambert.

Laure Dissart .arrêtée en août 1944,
ne resta en prison que quelques
jours. Et jusqu'à son arrestation ,
voilà un peu plus de deux semaines,
élite étai t fréquemment l'hôtesse d'un
préfet, de deux hauts fonctionnaires
des colonies, du proche parent d'un
ministre .

Joanovici habitait un luxueux ap-
partement boulevard Malesherbes et
traitait des affaires considérables.
Laure Dissard occupait, avenue Mon-
taigne, un appartement réquisitionné
de .douze pièces, s'habillait chez Dior
•ou chez Molyneux et ' était sur le
point de traiter une affaire d'un mil-
liamd 300,000,000 fr. français.

Joanovici, pour sa défense, s'écriait:
— J'ai joué île double jeu. Maàs re-

gardez les services que j'ai rendus à
la France : « J'ai subventionné le
mouvement « Honneur de la police ».
J'ai arraché aux griffes des Alle-
mands le juge Marchât, Mme Cam-
pinchi, des dizaines de personnalités.

Laure Dissard, la toute petite bon-
ne femme aux yeux naïfs, s'écrie :

— Le double jeu ? Même pas. Je
n'ai joué qu'un jeu : celui de la Fran-
ce. J'ai obtenu des Allemands la libé-
ration d'un cousin du général Le-
clerc, celle de M. de Calans, qui était
le chef de cabinet de Bichelonne ;
celle de quinze autres personnes.
Exactement comme Joanovici

Non. Au fond, il n'y a aucune dif-
férence entre le chiffonnier apatride
de la zone devenu milliardaire et
cette fille d'une petite cuisinière de
province, devenue une des meilleures
clientes de la rue de la Paix.

Selon l'accusation, Laure Dissard
aurait, en juin 1944, travaillé avec
une agente d'Himmler : Emma. Un
général allemand , Schlemmberger,
avait alors, selon les témoins, été à
la fois l'inspirateur et la victime de
la mission confiée à l'espionne. Un
inspecteur est allé entendre Schlemm-
berger à Nuremberg. Le général alle-
mand a confirmé les dépositions des
témoins de l'accusation : d'après lui ,
Laure Dissard a effectivement tra-
vaillé pour Himmler en sabotant la
mission d'Emma, envoyée en France
pour prendre contact avec les alliés
de l'ouest.

De nouveaux témoins sont venus,
d'autre part , affirmer <iue la jeune
femme avait bien travaillé pour l'Ab-
wehr. D'après eux, son rôle était sur-
tout un rôle économique et politique.
Les Allemands lui demandaient , par
exemple, de les mettre en rapport
avec tel industriel français ou tel
homme politique. Aussitôt, Laure
Dissard organisait une réception à
laquelle elle conviait les personnes
qu'on lui avait indiquées. Entre la
poire et le fromage, elle s'arrangeait
pour orienter la conversation sur le
sujet qu'on lui avait désigné.

Mais l'extraordinaire carrière de
l'aventurière n 'allait pas prendre fin
avec la libération.

Il faut , en effet , bien le dire: com-
me Joanovici, Laure Dissard a eu,
depuis la libération, de hauts protec-
teurs, ses invités aux dîners de l'ave-
nue Montaigne.

Elle avait réussi à se faire réquisi-
tionner avenue Montaigne un appar-
tement de douze pièces. Première
corruption : elle aurait obtenu cet
appartement en faisant du charme
auprès d'un chef de service de l'ad-
ministration des Domaines.

Dix enquêtes avaient été faites à
son sujet depuis la libération. Toutes
avaient été classées. Deuxième réus-
site : la jeune femme aurait été pro-
tégée par un directeur de service de
la préfecture. '

Enfin , elle aurait reçu à plusieurs
reprises un préfet, actuellement en
exercice, deux gouverneurs de colo«
nies et le fils d'un ancien ministre,

En 1944, la jeune femme avait
d'abord été arrêtée par les F.F.I. Elle
réussit à se faire porter malade. On
la libéra. C'est alors qu'elle fit Ja
connaissance de l'homme qui allait
être pour elle un nouveau «trem-
plin » : le colonel D...

Le colonel D... était un des as du
C.I.C. (l'Intelligence Service améri.
cain). Dans ce monde spécial de l'es>
pionnagé, tôt ou tard, on se rencon-
tre. Le colonel tomba amoureux de
l'aventurière. Comme c'était un hom-
me très connu et qui pouvait lui
servir de garant, elle fit sa réappa-
rition dans le monde.

Un record suisse de natation

A Vienne, à la fin de la semaine dernière, se disputèrent des concours de
natation où les Suisses furent d'ailleurs proprement battus ! Ces journées
sportives auraient été bien grises, si la jeune Schaffhousoise Liselotte Kobi
n'avait gagné le 200 mètres à la brasse, établissant du même coup un nouveau

record suisse. Voici la gagnante portée en triomphe
à la place de l'Hôtel-de-ville viennoise par l'équipe suisse.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. - 17. Veillard Francis-

Prédy. fils de Paul, commis postal , à Neu-
châtel, et de Marie-Rose née Volrol ; Gai-
land Corina, fille de Wllly-Pierre, profes-
seur, à Neuchâtel. et d'Henriette née Ju-
nod ; Gcrmond Marlyse, fille de Marcel,
chef comptable, à Neuchâtel, et de Car-
men-Hélène née Huguentn-Elie. 18. Pil-
loud Anne-IAse, fille de John-Edouard, mé-
canicien, aux Brenets, et de Betty-Elisa-
beth née Brunner.

PROMESSES DE MARIAGE. — 19. Pel-
letier André-Marius, cuisinier, à Peseux, et
Dl Paola Augusta Glusepplne-Maria, de na-
tionalité Italienne, a, Neuchâtel. 20. Nicole
Ernest-Robert, maître menuisier, et Abre-
aol Eva-Irène, tous deux à Genève.

DÉCÈS. — 17. Garagnani, veuve Mathez,
née Aubry, Georgine-Mélle. née en 1889,
de nationalité italienne, épouse de Gara-
gnani Frediano-Ferdlnando-Maria, à Neu-
ohâtel ; Fanfehauser née Pahud, Emma, nés
en 1878. ménagère, veuve de Fankhauser
Alfred-Louis-Joseph, a Neuchâtel. 18. Fleury
Léon, né en 1905, horloger, époux de Ber-
the-Anna née Klaus, à Neuchâtel. 19. Haus-
sener née KrahenbUhl , Julie, née en 1875.
ménagère, veuve de Haussener Adolphe, &
Neuchfttel

Malgré nos prix
déjà très

avantageux...

I Q / o d'escompte
sur toutes les

boîtes de sardines
et thons

MAGASINS MEIER S. A.

A vendre

camionnette
« Peugeot 202 », modèle
1947, charge utile 800 kg.
aveo pont bâché, ayant
roulé 8000 km Prix avan-
tageux avec taxe et assu-
rance payées pour l'an-
née. S'adresser à la laite-
rie Schwab Ier-Mars 2.
Tél. 5 29 70.

A travers les rapports cantonaux
Dans l'industrie du bâtiment

Le rapport de l'office économique
cantonal neuchâtelois nous renseigne
sur l'activité dans l'industrie du bâti-
ment dans le canton en 1947. Celle-ci a
été intense : 336 nouveaux logements
ont été mis sur le marché dans les trois
villes principales, contre 172 en 1946.
Malgré cette notable augmentation, la
demande est très grande. La pénurie
du logement à fin 1947, sur la base
d'une enquête du département cantonal
des travaux publics auprès de toutes les
communes, a été évaluée à environ
2200 logements , alors que ce nombre
n 'était que 2000 environ à fin 1946. Il
est possible que ces chiffres ne repré-
sentent pas exactement la réalité, car
bien dos personnes s'inscrivent auprès
de différentes communes, afin d'obtenir
plus rapidement un appartement.

On prévoit pour 1948, la construction
de 773 appartements, dont 474 pour les
districts de Neuchâtel et de Boudry
seulement. Cette différence entre la
Haut et le Bas n'est pas uniquement
due à un manque d'initiative de la part
des industriels ou personnes en mesuro
do construire dans le Haut, mais en
grande partie à la différence du prix
do la construction. Il faut tenir compte
en outre que la moyenne du prix des
loyers est infiniment plus basse dans le
Haut que dans le Bas, ce qui provoque
une très grande différence entre le
loyer des nouveaux appartements et ce-
lui des anciens. Cela contribue à exer-
cer une certaine retenue do ceux qui
n 'ont pas confiance en une stabilité de
la demande ou qui craignent de ne pas
pouvoir assurer une rentabilité suffi-
sante.aux capitaux qu 'ils engagent.

Heureusement qu 'à la Chaux-de-
Fonds. diverses initiatives ont abouti
(maisons familiales du coin de terre
neuchâte'.oise, constructions de l'Asso-
ciation patronale horlogére), d'autres
projets sont en discussion. Au Locle, un
grand projet vient d'être abandonné.
Par contre, des projets moins impor-
tants sont en voie de réalisation. La
situation est meileuro à Neuchâtel et
si la situation économique ne change
*tWswssMrss/> yŝ ^̂

pas, l'équilibre sera réalisé plus rapide-
ment que dans le Haut. A noter que
plusieurs industries, nouvelles installées
à Neuchâtel et aux environs ont pris
à leur charge la construction d'un
nombre assez élevé de logements.

Echos de la vie militaire
du canton en 1947

Nous tirons du rapport du départe-
ment militaire les renseignements sui-
vants concernant la vie militaire en
1947 dans le canton.

Le recrutement
Les opérations de recrutement de la

classe 1928 ont eu Heu du 9 au 30
avril et le recrutement complémentaire
les 13 et 14 novembre ; 1057 recrues et
ajournés se sont présentés. De ce nom-
bre, 820, soit le 77,6 %, ont été reconnus
aptes au service, 116 ajournés, 60 versés
dans les services complémentaires et
61 déclarés exemption absolue.

Les examens de gymnastique du re-
crutement ont démontré malheureuse-
ment que les conscrits étaient encore
préparés physiquement d'une manière
insuffisante.

Indiscipline et négligence
Le commandant d'arrondissement a

infligé ou fait 6ubir 84 jours d'arrêts à
16 hommes qui se sont rendus coupables
d'indiscipline ou de négligence dans
l'accomplissement de leurs obligations
militaires.

Enfin , des amend es représentant la
somme de 513 francs ont été payées par
57 hommes POUT défaut de visa , inobser-
vation des prescriptions de service ou
perte de livret de service. Les amendes
infligées directemen t par les chefs de
section militaire ne sont Das comprises
dans ces chiffres.

Equipement
A part les travaux habituels qui se

retrouvent chaque année, le service de
l'équipemen t eut fort à faire en raison
des inspections d'armes et d'habillement
ordonnées , pour la première fois, depuis
la fin de la guerre.

Le camion de Colombier se déplaça
durant 61 jour s, chargé des effets néces-
saires aux échanges, lesquels, poui
une bonne part , furent faits sur place.

Voici quelques chiffres statistiquesqui permettent de se rendre compte
de 1 importance que revêtirent les ins-
Pec*10/18 . ^6 1947. Furent échangés :1396 tuniques ; 2737 pantalons ; 1128casquettes; 1907 honnets; 1791 gamelles ;
817 havresaos.

Les dépréciations et les ventes sesont montées à la somme de 7388 fr. 45.

L'histoire mouvementée
de la gare badoise de Bâle,

dont l'administration sera rendue
aux Allemands le 1er mai prochain

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

II s'avéra dès le début que les dé-
lais de construction prévus ne pour-
raient pas être observés, une foule
de questions venant contrarier les
travaux. La ratification de l'accord
se fit attendre des deux côtés, les
projets primitifs durent être modi-
fiés, il y eut des difficultés douaniè-
res et , finalement, un incendie dé-
truisit presque complètement la halle
des guichats, à peu près terminée !
Seule, donc, la gare aux marchandi-
ses put être terminée en 1905. Quant
à la gare des voyageurs, dominée par
sa tour de 31 mètres, elle fut inau-
gurée le 13 septembre 1913, soit avec
huit ans de retard... L'ensemble des
constructions avait coûté 53 millions
de marks d'avant 1914, ce qui en
faisait à la fois la plus grande « gare
étrangère » du monde et la plus coû-
teuse de tout le Pays de Bade. La
nouvelle gare de Carlsruhe, par com-
paraison, n'avait coûté que 35 mil-
lions de marks.

Temps troublés
Trente-cinq ans se sont aujour-

d'hui écoulés depuis qu'un cortège
de graves messieurs en tube, Alle-
mands et Suisses, visitaient l'immen-
se construction à peine achevée.
Trente-cinq ans et deux guerres
mondiales, qui toutes deux se termi-
nèrent par une défaite de l'Allema-
gne... Tarifs douaniers de plus en
plus compliqués, instauration du ré-
gime des passeports, contrôle des de-
vises, tout semble s'être uni pour
empêcher la gare badoise de Bâle
(promue pour un temps « gare du
Reich allemand » quand le chance-
lier Hitler centralisa tous les che-
mins de fer) de connaître le trafic
prospère que ses promoteurs avaient
rêvé.

Après avoir joué le triste rôle
qu'on sait dans le service d'espion-
nage du Troisième Reich, la gare ba-
doise de Bâle fut prise en charge
par la Confédération, en même temps
que toutes les autres installations fer-
roviaires allemandes de Bâle et de
Schaffhouse, après la capitulation
sans conditions. Un commissaire-
administrateur fédéral fut nommé,
en la personne de M. Emile Meyer,
inspecteur en chef des C.F.F., à qui
nous devons bon nombre des rensei-
gnements que nous donnons ici. En
agissant ainsi , la Confédération sau-
vegardait d'abord ses propres inté-
rêts, car les voies qui desservent la
gare badoise sont empruntées à la
fois par la ligne qui relie le port du

Rhin au réseau national et par de
nombreux embranchements particu-
liers d'importantes entreprises indus-
trielles ; elle accomplissait aussi un
acte de sage diplomatie en écartant
d'autres prétendants éventuels et
moins désintéressés à la succession
de la « Reichsbahn » sur son terri-
toire...

Le nouveau statut
L'accord qui vient d'être signi)

par l'Office des transports du dépar-
tement fédéral des postes et chemins
de fer, pour la Confédération, et la
Direction générale de l'économie et
des finances, pour le gouvernement
militaire d'occupation de la zone
française, marque un premier pas
vers le retour à une situation nor-
male et d'assurer le contrôle des
chemins de fer allemands en terri-
toire suisse ».

Il s'en fau t d'ailleurs de beaucoup
que l'administration allemande soit
rétablie dans tous ses droits. L'ac-
cord prévoit en effet la création
d'une commission mixte de quatorze
membres, soit sept délégués nommés
par les autorités françaises d'occupa-
tion et sept délégués suisses, parmi
lesquels des représentants perma-
nents des cantons de Bâle-Ville et de
Schaffhouse. Cette commission aura
pour tâche de « surveiller l'adminis-
tration des chemj ns de fer allemands
sur territoire suisse, notamment en
ce qui concerne l'observation, par
l'administration allemande, des dis-
positions de la présente conven-
tion ». C'est l'Association pour l'ex-
ploitation des chemins de fer du sud
de l'Allemagne qui, en attendant
que le réseau de Pex-Reich soit réor-
ganisé d'une manière définitive, se
chargera de l'administration provi-
soire de la gare badoise et des autres
installations allemandes se trouvant
sur notre territoire.

Précisons enfin que l'accord fran-
co-suisse qui vient d'être signé ne
vise que l'administration et l'exploi-
tation des chemins de fer allemands
en Suisse. Tous les biens immobiliers
et mobiliers appartenant à ces der-
niers, tant sur le territoire de Bâle-
Ville que sur celui de Schaffhouse,
restent sous le contrôle direct du
Conseil fédéral en tant qu 'avoirs
bloqués. Il en sera vraisemblable-
ment ainsi jusqu 'au moment où des
autorités régulières auront été réta-
blies chez nos voisins du nord.

Léon LATOUR.

içMensLud
Ç f̂ éWc cm ea tulea
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Filets de vengerons sp.
prêts à l'emploi.

Chaque jour pal ée fr aîche et f ilets

Jtoaigre_de vin

Fabrique da Vinaigres el Moutarde* Berne S.A. Beme

^^AUCORSETD'OR_y tarst-cxirorr MMOUTU. (FsUKHQflgi
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i JMr NOUSltJUMIN»
,i CT RÉftWOHS

ttgxHXM—JSOBtr \ A vendre
canapé ancien et une ta-
ble de cuisine S'adresser
Côte 76, 1er.

A remettre un

atelier
de menuiserie

avec machines. Adresser
offres éorites sous A. Z.
95 au bureau de la Feuille
d'avis.

fortifia'ces^ 
ac l̂ver 'a guérison !

\Q I U Plus Torganisme est robuste, mieux il peut assimiler un médica-
gj |0 ment et en tirer parti. Le Biomalt, fortifiant et reconstituant, aug-" mente les vertus curatives des substances médicamenteuses éprou-

vées qui y sont ajoutées. C'est pourquoi les produits Biomalt
agissent si rapidement et si radicalement.

Biomalt â la magnésie et à la chaux Biomalt an fer
Reconstituant des cellules nerveuses en cas de Reconstituant sanguin pour les personnes ané-
nervosité, épuisement, manque d'entrain au miques et chlorotiques, après une maladie, un
travail, insomnies, trouhl.es organiques d'ori. accident, nne opération ou un accouchement,
gine nerveuse.

Biomalt à la chaux Biomalt an fer iodé
Dispensateur de chaux efficace pour les en- Pour des cures dépuratives en cas d'éruptions
fants débiles et rachitiques, pour les femmes cutanées, inflammations des glandes et desenceintes, les mères qui allaitent, et pour gué» amygdales, et lorsque des plaies guérissent
xir les fractures. trop lentement.

En vente dans les pharmacies et dronuerics à Fr. 4.50 la botte.

j LE BOUCHERIE BERGEB-MCHEN 1
H continue ,$a vente
§1 de veau et porc à prix avantageux B
H 

SPÉCIALITÉ DE SAUCISSONS et SAUCISSE AU FOIE Téléphone 513 01

^^^^ m̂t̂ ^gt—ma^^^^^^^^^^^ m^^^gg^^mg^mm^m^mj ^^^^gig^^^^m^^^Sm^Sr~^rrrrS~^^S

A vendre, de particulier, pour cause de doublaemploi , voiture *

OPEL « Super-Six »
limousine, six cylindres, 13 CV, quatre porte,
moteur en parfait état. Pour visiter, s'adresser tugarage Schenker , Neuchâtel.

t "\
BOUCHERIE - CHARCUTERIE •<

S DU TRÉSOR f"

LEUENBERGER I
Toujours beau

BŒUF FRAIS
LA GRANDE BAISSE DU PORC

CONTINUE

Veau et agneau de choix
Charcuterie fine

Jambon de campagne
j  Tél. 5 21 20 • I

^sMMWMMMMsMsUIIIII lllll l II Hlf

Mesdames, achetez le

beurre de table danois
en motte

il est meilleur et il se garde mieux.
95 c. les 100 gr. - Fr. 1.90 les 200 gr.

Ki-fli OTUTsCbR) RUE DU TRÉSOR 4

CARNET DU JOUR
Cinémas

Palace : 20 h. 30, Sudan (marchands
d'esclaves).

Théâtre : 20 h. 30, Fuite sans issue.
Rex : 20 h. 30, Wake Island.
Stuillo ; 20 h 30, San-Antonio.
Apollo : 20 h. 30, Deux Joyeux compères.

BARBEZAT et Co
rieurier (Neuchâtel)

§_. _+¦ Parents ! Une nouvelle année scolaire débute !
ÊPX ^^  Vt>S e n f a n t s  doivent  reprendre leurs études. T nCt î tll t
MBxL SI VOUS n 'avez pas trouvé la solution qui VOUS et qui
Affô$ LEUR convien t, nous pouvons la chercher avec vous. rt ç\w
ff|4 Dans nos classes d'une dizaine d'élèves , 11 nous est possl- s..... .. '1 |V) 11) \\lï \ Il M'11
MàfgB "e do taire trouver a chacun d'eux son propre rythme de travail kHIllI UlllllllvJU

mmaSÊ _. Classes primaires et secondaires , préparati on ft la Maturité ïédéralo
mMJmÊÊ «'«»*» et «elentlfloue. NeUCllâtel

Deviens Internat pour jeunes gens . EXTERNAT P°ur Jeunes gens
ce que tu peux être et Jeunes filles - Readez-vous par téléphone 5 37 27 ] ^^SAVOIE - PETITPIERRE

SJL

Du côté de la campagne
I<a lutte contre les épizootics

Le Conseil fédéral a modifié, dans sa
séance de mardi, son arrêté du 30 dé-
embre 1941 réglant la réparation des
dommages causés par les maladies con.
tagieuses des animaux domestiques et
l'allocation de subsides en faveur do la
prophylaxie. Les nouvelles dispositions
prévoient que des subsides pourront
aussi être versés pour la vaccination
préventive contre le rouget du porc et,
d'autre part, elles réduisent de 50 à
45 % des prestations cantonales certains
subsides fédéraux alloués en faveur do
la lutte contre la fièvre aphteuse.

Une résolution
de l'Union romande

des agriculteurs
L'Union romande des agriculteurs,

réunie dimanche à Lausanne, a voté la
résolution suivante :

L'Union romande des agriculteurs de-
mande aux autorités fédérales l'abolition
Immédiate des ordonnances fédérales de
guerre relatives à l'agriculture prises en
vertu des pleins pouvoirs. Elle Invite les
autorités à fixer les prix de la production
agricole de 1948 en tenant compte des
frais de production . Elle proteste éner-
giquement contre la baisse Intervenue
dans le prix des œufs et demande la sup-
pression de l'Impôt sur le chiffre d'affai-
res sur les semences et les engrais et l'a-
baissement du prix de ces derniers pro-
duits.



QUE VOUS SO YEZ |

#> GRAND I

Vous trouverez toujours chez nous le vêtement qui convient J£i
à votre taille en un tissu fil à fil ou peigné. |r^

Complet en peigné 200.- à 275.-. pa
Complet en flanelle 147.-à 189.- 

^Complet en cheviotte 185.- à 225.- g*4
Manteau en popeline 75.-à 110.- S

< Veston de sport 89.-à 115.- p*
Pantalons assortis 45.-à 53.- PJ

, en flanelle et peigné 64.- à 78.- \:'i
ICA compris :

FAITES-VOUS HABILLER PAR

Vêtements WITTWEN 1
NEUCHATEL PLACE DU MARCHÉ 10

NEUCHATEL, PLACE DE LA POSTE
Envoi contre remboursement

'; | Le Joli studio ci-contre don-
pi p] I f|l| nera à votre intérieur un
jj I LJ Jj m_sgw *\ f i i i aspect de bien-être et de

I^X---=^:̂ \V-̂ ^ I 8 ~ ' ^ H  
Beau choix chez

^P̂ IO IÇkxaBal
^^¦̂  -ÛWm MEUBLES PESEUX

LJM23
Exquis I

Fr. 1.30
le litre

c ^Entreprise de carrelages
et revêtements
ASPHALTAGES

Etanchéité de terrasses, toitures,
buanderies, etc.

Projets, devis et renseignements gratuits

P. CASTIONI a CH. DURRENMATT
BUREAU : PAVÉS 14 - Tél. 5 55 12

V J

S. V.

RUES DU SEYON
EX DE L'HOPITAL

Tous les vendredis
et samedis

Pâtés froids
UN DÉLICE

Huttenlocher
Tél. 513 39

COMESTIBLES hf c

J. WIDMER 1
Epancheurs 6 NEUCHATEL Tél. 5 24 15 |j

Grand choix de

POISSON DU LAC
POISSON DE MER
Vins et liqueurs de 1er choix f ' J

A VENDRE

FORD V 8
1938, 12 HP., AVEC TAXE ET ASSURANCE
PAYÉES, conduite intérieure, avec chauffage,
en bon état et très propre ; moteur-révisé,
quatre pneus neufs. — Adresser offres écrites
à T. A. 143 au bureau de la Feuille d'avis.

j t k A a a — t  rn^mW- U •¦¦ - _̂Z —\m—Ws\
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Peaux pour
confectionner

des gants
Peccary. Nappa,

j lùW^
Âr txn 

oi 
L H O P I U I  Xë

§r IêU PHONE H6 H#
S i u e H*i i »^

(
— 

^Pour vos

nettoyages
et lessivages

utilisez

LESSIVE-CENDRE

« De nouveau obtenable
[ auprès de votre

fournisseur habituel >
v V

Une joie __
durable
Conservez le sou-
venir de vos beaux
moments grâce a
la photographie
Tous appareils et
films chez le spé-
cialiste

PHOTO
ATTINGER

r , pi. Piaget • 3, pi. Purrj
NEUCHATEL

Démonstrations
et conseils gratuits.
Travaux de qualité

Pour cause de double
emploi, & vendre très
belle

salle à manger
moderne, en ronce de
noyer. Prix avantageux.
Adresser offres écrites à
S. M. 138 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

auto « Renault »
avec portes arrière, 11
CV., prix très Intéressant.
S'adresser à Jules Ruedin,
Cressier, tél. 7 61 94.

avec pneus ballons
dans toutes les teintes.

Grand choix chez

19
Salon Louis XVI

composé de : un canapé,
deux fauteuils, deux
chaises (cannage). A ven-
dre à bas prix. S'adresser
«Au Roseau Pensant»,
Temple-Neuf 15.

Nous sommes
certains

de vous donner satisfac-
tion, en vous proposant
notre Neuchâ te l  blanc
1947 en litres et en bou-
teilles.
MAGASINS MEIER S A .

Mototreuil
« Ruedin »

à vendre, parfait état de
marche. — Adresser offres
écrites à R. V 133 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

PARASOLS
de jardins

et de balcons

__
_____ ?" v

coton 100 %
220 200 180 cm.

117.50 87.50 78.—
+ Ica w %
avec tube

à inclinaison
Dessins nouveaux
Superbe qualité

Guye-Rosselet
NEUCHATEL

RUE DE LA TREILLE

A vendre

accordéon
chromatique

blan c nacré, « Ranco An-
tonio», belle occasion, au
plus offrant. Demander
l'adresse du No 135 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre

complets
un noir rayé, pure laine,
peu porté, un gris pure
laine, en bon état, taille
moyenne.

Chaussures
de ville ©t de travail, en
très bon état, pointure 43.
S'adresser : F o n t a n a ,
Ecluse 63, Neuch&tel.

A vendre

m o t o
« Calthorpe » 3 M TT., en
très bon état de marche,
avec deux pneus neufs ;
assurance et plaque
payées pour l'année. —
S'adresser a Paul Hirschi,
c/o famille N. cuanlllon,
Salnt-Blalse (Neuchfttel).

A vendre une

charrue
No 0. à l'état de neuf . —
S'adresser à Auguste Nie-
derhauser, Chaumont.

FROMAGE GRAS, JURA et EMMENTHAL
1er choix 4 fr. 90 le kg.

FROMAGE GRAS TILSIT, qualité extra
4 fr. 90 le kg.

R.-A. STOTZER,.rue du Trésor

Pour vos ^/

G/MPRIMÉS
Une seule adresse

L'IMPRIMERIE CENT RALE
Eue dn Concert 6, 1er étage
ïéL S1336

éa\ sissssH SSSQBS

I Nus comme un ver
tëM froids, Inhospitaliers voilà com-
i*Ç| ment seront votre balcon, votre
Mjjfl véranda, si vous n'en recouvrez
f r t  pas le fond.
'tr'.-. Pour des transformations peu
Svj coûteuses, voyez notre grand
r'w choix de

N§ TAPIS MOQUETTE
Âû 180 X 275 Fr. 180.—
3~; 230 X 275 FT. 250.—
Eg 200 X 300 Fr. 275—

m TAPIS BOUCLÉS
"M 200 X 300 Fr. 210.—
3?» 170 X 230 Fr. 141.—

|L|| TAPIS COCO
pi 125 X 160 Fr. 81.90
fefi 150X200 Fr. 47.80
fD| 200X300 Fr. 95.60

Spichiger a Cie 1
i 8, place d'Armes - Tél. 6 11 45 CE

fllZEKlfeUupuia
O, chemin des Liserons Tél. 8 49 64

CLOTURES
¦" NEUCHATEL ¦¦

VÉLOS
neufs et occasions, aux
meilleures conditions, prix
avantageux, grand choix.

A. PAROZ, Colombier
Tél. 6 33 54

A placer
soixante actions de
Fr. 2000.— chacune,
branche électricité.
Bon placement à des
conditions très inté-
ressantes, cause de
force majeure. Offres
sous chiffres F. 7690 X.
Publicitas, Genève.

A vendre

BUICK
1947

limousine, ayant roulé
seulement 2500 km. —

S'adresser au
tél. (032) 8 35 60

Pour vos déjeuners.-
Pour vos soupers...

nos bonnes confitures
abricots, mûres,

framboises, oranges,
pruneaux, coings,

fraises, etc. P.
GELÉES :

groseilles, coings
MfiLASSE VÉRON

« L'Armailli >
Hôpital 10

j .  NEUCHATEL

Temple-Neuf 11
1er étage

i Articles
j de qualité

Réparations soignées
Prix modérés

Pour votre auto
Eponge

de nettoyage

CONCERTS - CONFÉRENCES - SPECTACLES
8 2
I TOUS CEUX à
O QUI ORGANISENT DES $

• •

I manifestations §
ïï ont Intérêt â utiliser le moyen 3
 ̂

publicitair e 
le vlus e ff i cace  

et 
le w

U Plus économique :
O

c L'ANNONCE 9
£ DANS LA m FEUILLE D 'AVIS %
u DB NEUCHATEL » g
O O
O SPECTACLES DIVERS - CONFÉRENCES $

VÉLO
de dame, complètement
révisé, à vendre d'occa-
sion. 'Faubourg de l'Hô-
pital 13, 1er étage.

Pour
vos courses 
vos pique-niques :
fruits secs 

en cornets
abricots 

de Californie
250 gr. à Fr. 1.25

bananes sèches 
140 gr. à Fr. -.75

fruits mélangés 
200 gr. à Fr. -.85

noisettes cassées 
200 gr. à Fr. 1.05

raisins Sultan 
- jaunes, sans grains

250 gr. à Fr. -.60
raisins Malaga 

égrappés
250 gr. à Fr. 1.15

pruneaux gros 
suivront.

ZËmmentiann Si Ai

I
Parkoline I

nettoie sans peine H
vos parquets et 1
linos. Remplace I
la paille de fer. |

JfsWl.NEUCHÂTEt,-**'*
Tél. 5 46 10 

Poussette de chambre
& vendre. S'adresser : rue
Louls-Favre 31, ame e,
droite.

A vendre

vélo de dame
trois vitesses t Sturmey »,
freins tambours, état de
neuf ;

potager à bois
deux trous, émail crème,
« Hossmann ». S'adresser
rue Purry 6, bureau, au
1er.

DDDDnaDDnnnnDDD
A vendre

pour commerce
de mode ou autre

une vitrine (devant me-
surant 55x40x 135 cm-);
une superbe vitrine à
coulisses avec rayons en
verre, et dans le bas,
douze tiroirs de 265x215
XTO cm. Pieds à chapeaux
en laiton, ainsi que tout
petits pieds en bols. —
Faire offres a Mme cour-
voisier, Léopold - Robert
No 28, la Chaux-de-
Fonds,

poanQnnnDnnaano
A vendre une

fourgonnette
« Opel »

revisée complètement.
S'adresser à M. C. Hu-
blard, Léopold-Robert
34 a, la Chaux-de-
Fonds. — Tél. (039)
2 31 70. 

#

Tous les combustibles

COMBE-VARIN S. A.
Draizes 50 — TéJ. 5 2232

TISSUS D'ÉTÉ )
Mme yve ED BERGER

TROUSSEAUX
[ RUE DU CONCERT 4 - NEUCHATEL J

A vendre

petit coffre-fort
Dimensions intérieures :
67x45x38 cm., sur socle.
Prix avantageux. S'adres-
ser à la Compagnie des
tramways de Neuchâtel.

MANTEAU DE FOURRURE
Imitation loup, à vendre.
Chavannes 14, 2me à gau-
che.

<sfoaèfèf deoopém/hêdeQ.
lQi2SQwmaf ïow

Vins blancs
Etranger Fr. 1.75
Neuchâtel » 2.80
k litre, verre à rendre

Impôt 4 % compris
Ristourne annuelle

Nous vous
conseillons

de faire maintenant vos
provisions de légumes en
boites. Les stocks dimi-
nuent...
MAGASINS MEIER S. A.

A VENDRE
un costume en pure laine,
rayures ; deux robes d'été,
rayures, pois ; deux blou-
ses. Le tout en bon état.
S'adresser samedi dès 14
heures : Nlcolet Breguet
No 6.

Beau piano
à vendre. Evole 54, 1er
étage à droite.

C A N O T
A vendre un canot,

construit en mélèze, six
places, deux paires de ra-
mes dérive, voile, moteur
amovible, état de neuf.
Chantier naval, Saint-
Biaise. Téléphones 7 53 05
OU 7 55 46.

A vendre bon

potager à bois
deux trous, gris, émalllé,
« Le Rêve ». — Demander
l'adresse du No 136 au
bureau de la Feuille
d'avis.



"̂ "¦™" PALACE "̂"" ^
UN BEAU FILM D'AVENTURES I

EN TECHNICOLOR I

UNE HISTOIRE D'AMOUR DANS UN PA YS DE RÊVE |j
La splendeur éblouissante de l'Orient barbare... Des aventures émotionnantes, trà

des scènes fascinantes... ps
ffkj

¦ ^̂ ^̂  ̂
MARIA M0NTEZ H

i 'A rr7tŜ _ î̂ <̂ ^̂ ^ a'
ŝ  ̂ v ĝ r̂ [e sympathique 

^i WÊÊÊÊL . JCHN HALL 1

H Iffll f X» *. ^̂ Braanogp ,̂ 
Bfli 

m&ig H
3 WîJ2f ** d H I tmm Im lml S
| «piarMinii FI  ^p ̂ jf H#ffaiH I

I (marchands d'esclaves) 1
B C'EST UN BEAU SPECTACLE fe
1| qui allie l'aventure à l'émotion ;||
¦B . . .  . . ¦¦

B
1'^ Moins dë"Ï6 ans pas admis PRENEZ VOS BILLETS D'AVANCE, TÉL. 5 21 52 

| 
,

L" ̂ ?^MBssBsssssssB£SI Samedi , jeudi , à 15 heures, matinées à prix réduits jj frSlM^aPlis^ ï !|

I- ,,,.» QUARTIER LATIN I
p^i . ¦ . Le film de la jeunesse studieuse de Paris fe|

i 3̂WHWBBs t̂>iEB^W~^̂ ~Fr - L~ Lr>0 ct 2-~ BB^^3sS^ffî §î l̂
Qui donnerait des le-

çons particulières
d'anglais

à une personne de Neu-
chfttel ? — Adresser offres
écrites à P N. 137 au bu-
reau de la Feuille d'avis

Dame,, de retour de la
Tchécoslovaquie, cherche
à donner des

LEÇONS
d'allemand et de fran -
çais. Mme Berthe Kohn-
Perrenoud, Cornaux.

(Un 
pain délicieux... ~\

SCHULZ, boulanger 1
CHAVANNES 18 J

W. HURNI
Tailleur

POUR DAMES
ET MESSIEURS

Transformations
Réparations

Nouvelle adresse :
CORCELLES

Avenue Soguel 13b

AUTO
à louer

Tél. 5 55 78

j  Automobilistes!B
ifm Pour la garniture I
&<^ 

de vos sièges ren
¦3 Pour un intérieur ¦
3 en cuir ou tissu. H
B Pour des housses H

Ç5J soignées jpps

j J. Tosalli m
Kg sellerie B9

j Colombier I
|p Tél. 6 33 12 '_§

ŒUFS FRAIS
du pays

Fr. -.32 la pièce

R. A. Stotzer,
rue du Trésor 4

i THêATRE —-—,Pour 3 jours seulement Dès ce soir a 20 h. 30
Un film d'un intérêt palpitant Un film d'aventures et d'espionnage

La po lice entière du Canada recherche sept dangereux f u g itifs

avec LAURENCE OLIVIER

Fuite sans M issue
^»  ̂ ^̂ f̂lHlii.. ^̂ HI 
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Le dernier film de Leslie Howard avant son tragique accident
Tél. 5 21 62 - Dimanche : MATINÉE à 15 h. - En dessous de 16 ans pas admis
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A le bouillon gras
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Un f i lm monumental p lus dy namique encore que DODGE CITY de fameuse mémoire

Téléphone 53000 (
'
PAR LX FRAN Ç AIS ) et ^E N  C OU L E U R S)  Téléphone 530 00

MATINÉE à 15 heures : DIMANCHE MATINÉES à 15 heures et à prix réduits : SAMEDI et JEUDI
En dessous de 16 ans pas admis Les place s retenues et non retirées à 20 h. 30 sont remises en vente

=CHE à ii h. 30 Dn fi x̂r- Sortilèges exotiques r 5aœ

RESTAURANT I

ta 5*ne~J>iage
est ouvert

Restauration chaude et f roide
Bonnes « quatre heures »
Charcuterie de campag ne

Tous les jours, pâtisserie f raîche
spécialité de la maison
Vins de premier choix

Se recommande : W. BERNER.

SALLE DES CONFÉRENCES É
Vendredi 30 avril, à 20 h. 30 précises I

CHOPIN i
par H

MARIE PANTHÈS I
Billets à fr. 2.20, 3.30, 4.40, 5.50 

^Location « Au Ménestrel » - Tél. 5 14 29 feg

CONVENTIO N CHRÉTIENNE
DE MORGES

du 25 août au 5 septembre

^Combustibles F. PERRITAZ^
Nouvelle adresse :

CONCERT 4 - Tél. 538 08
(BOUDRY - TÉLÉPHONE 6 40 70)

Assemblées générales
d'actionnaires

Les actionnaires des sociétés ci-après sont convo-
qués en assemblées générales pour mardi 4 mal 1948,
aux heures indiquées ci-dessous, en l'Etude des
notaires Ch. Hotz et Ch.-Ant. Hotz, rue Saint-
Maurice 12, avec l'ordre du Jour suivant :

Opérations ct nominations statutaires.
Société immobilière de la rue Bachelin , 10 h.
Société immobilière du Bols-de-1'Hôpital, 10 h. 30
Société Immobilière de la rue de la Côte 11 h.
Société immobilière des Parcs 15 h.

Les bilans, les comptes de profits et pertes, les
rapports des conseils d'administration et des contrô-
leurs sont à la disposition des actionnaires au
siège social.

Pour participer aux assemblées, les actionnaires
devront être porteurs de leurs titres d'actions ou
d'un récépissé de ces titres.

Neuchâtel , le 22 avril 1948.
Par mandat des conseils d'administration :

Etude Ch. Hotz et Ch.-Ant. Hotz.

J Bœuf frais I
lardé, des plus savoureux

chez BAIMELLI
RUE FLEURY 14 Tél. 5 27 02
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TEMPLE DE BOUDRY
Dimanche l'après-midi à 16 h. 30
25 avril , le soir à 20 h. précises

Vlllme causerie-audition
par Jeanne ROVET

Sujet : HAYDN
Exécutants : QUATUOR DE BERNE

JEANNE BOVET, pianiste
ORCHESTRE DE CHAMBRE sous la
direction de Mme P. Bonet-Langensteln

ENTRÉE LIBRE.
Collecte en faveur de la restauration du temple

Tous les jours

Saucisse à rôtir
de porc et de veau

Huttenlocher
Tél. 513 39

g^PROMENBDES,̂

¦ Choisissez à temps le lieu de vos vacances H
|5 dans l'Oberland bernois 5

I La Pension Frohheîm Frutigen i
g est bien placée. Prix réduits avant et après la tm
B saison. Demandez les prospectus. Albert Steiner, sj
¦ Frutlgen. Tél. (033) 8 02 75. m
¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ a

GRAPHOLOGIE
Etude «le caractères

Conseils se rapportant
A la famille et A la profession

Prix de l'analyse graphologique :
Fr. 5. — , 10.— et 15.—. selon l'Importance

M"e Suzanne DELACHAUX
POUDRIÈRES 43 X Tél. 519 57

Jeunes tireurs
Les jeunes gens de nationalité suisse, nés en 1928 - 29 - 30 - 31 et 32

à l'exception de ceux qui ont déjà accompli l'école de recrues, peu-
vent prendre part au cours, fixé comme suit , au stand du Mail :

SECTION SAMEDI SECTION DIMANCHE
1400 à 1730 0800 à 1130

8 mai, 15 mai, 2 mai, 9 mai,
22 mai, 29 mai, 30 mai, 20 juin,
19 juin , 26 juin . 27 ju in , 4 jui l le t .

Les inscriptions seront reçues au restaurant Beau-Séjour, faubourg
du Lac 27, le lundi 26 avril , de 1800 à 1900 et de 2000 à 2100, ou en
retournant le bulletin d'inscription ci-dessous à Bernard BOREL,
Parcs 33, jusqu 'au 26 avril , au plus tard.

Société de tir de Sof. et Soldats
Neuchâtel

BULLETIN D'INSCRIPTION i

Nom et prénom :

Né en _ 

Lieu d'orig ine : _ Canton : 

Adresse exacte : _ Samedi ou dimanche

A déjà suivi un cours en 

Signature :

["PRêTS
I dl ZOO k 1500 fr. i fonctionnaire.
' Employé. ouvrier , commercent.

agriculteur st k \0U\t personne

I tolvabt». Condition! intéressant».
I Petits remboursements mensuels
I Banque sérieuse et contrôlée.

Consultez-nous sens engagement
ni frais. Discrétion absolue ga-
rantie. Timbre-réponse. Référen-

ces dans toutes régions.
Banque Boliy 1 Cie

Rue de la Paix 4, Lausanne



Les sports
FOOTBALL

Défaite suisse à Budapest
Mercred i, à Budapest , l'équipe suisse

a rencontré, pour la 24me foie, le team
national de Hongrie. 30,000 spectateurs
ont assisté à la rencontre dirigée par
M. Czerni , Autriche, sur le terrain du
F. C. Ferencsvaros.

Les Suisses ont mieux joué qu a
Vienne et après un premier but mar-
qué par les Hongrois à la première mi-
nute de jeu. Lusenti a égalisé à la 5me
minute. Jusqu'au repos, où le score
était 3 à 3, les deux buts suisses ont
été marqués par Amado et Maillard II.

En seconde mi-temps, les Suisses ont
encore marqué un but par Tamini et
les Hongrois quatre.

Equipe suisse : Corrod i ; Belli, Stef-
fen; Ibach , Eggimann . Bocquet; Tami-
ni . Amado. Lusenti. Maillard II et
Fatton.

Un incident éclate
à la séance d'ouverture

de l'Assemblée algérienne
ALGER, 23 (A.F.P.) — Le gouver-

neur général Naegelen ayant installé
l'Assemblée algérienne, celle-ci a tenu
sa première séance qui a été fort agi-
tée. A peine le président d'âge avait-
il pris possession du fauteuil présiden-
tiel, qu 'un représentant du M.T.L.D.
(nationaliste extrémiste) souleva un
incident en affirmant que les récentes
élections s'étaient déroulées « dans une
atmosphère de terreur et de répres-
sion ». Les protestations furent vives
sur les bancs de la majorité. L'orateur
quitta la salle des séances.

Les clameurs de ia majo rité reprirent
quand il. Ferhat Abbas. leader du
groupe « Udma > (nationaliste), deman-
da à faire une déclaration préliminaire.
Cette demande est irrecevable, lui fit
remarquer le président, tant que lo bu-
reau n 'est pas constitué.

M. Ferhat Abbas n'en continua pas
moins à demander à être entendu pro-
voquant de bruyantes protestations. La
scène se poursuivit pendant un quart
d'heure et M. Naegelen finit par décla-
rer :

La volonté de créer un incident est
évidente. Je déclare au nom du gou-
vernement de la république. Intoléra-
ble qu'un seul membre de cette assem-
blée prétende imposer sa loi à la ma-
jorité.

Sur quoi M. Ferhat Abbas quitta éga.
lement la salle des séances. Pins tard, il
annonça son intention de demander
l'annulation des élections.

Survivance
de l'esprit nazi
FRANCFORT, 22 (Reuter). — Le jou r-

nal américain t Star and Stripes » an-
nonça que les 33,000 habitants de
Gmûnd . en Souabe. ont réélu leur mai-
re. Franz Konrad , à une majorité écra-
sante. Le journal américain souligne
que le maire de la ville de Gmiind
était membre du parti national-
socialiste depuis 1932 et membre des SS.

Au cours de la campagne électorale,
Franz Konrad a proféré des menaces
contre le candidat adverse, Franz
Czisoh, premier maire do la ville de-
puis la fin de la guerre et à moitié
israélite. « Star and Stripes » ajoute
que les partisans do Czisch ont même
été maltraités et que les murs de la
ville ont été couverte de l'étoile de
David.

Emissions radiophoniques
Vendredi

SOTTENS et télédiffusion: 6.55, l'anglais
par la radio. 7.10, réveille-matin. 7.15, ln-
form. 7.20, variété dans le style moderne,
11 h- , émission commune 12.15 avec nos
sportifs. 12.25, un disque. 12.29, l'heure.
12.30, l'ensemble Bar Martlnls. 12.45, ln-
form 12-55, Franz Lehar au pupitre. 18.05,
les chansons de la Voisine. 13.15, une œu-
vre de Tchaïkowski. 13.36, Sonate en si
mineur de Chopin. 16.20, l'heure. 16.30,
émission commune. 17.30 nos enfants et
nous. 17.45. voix d'enfants.' 17.50, radio-Jeu-
nesse. 18.30, une œuvre de Gllnka 18.45,
reflets d'Ici, reflets d'ailleurs. 18.55, la boite
à musique. 19.05, à l'écoute de la paix qui
Vent. 19.15, lnform. 19.25, la voix du
monde. 19.40, « intermezzo». 20 h., ques-
tionnez, on vous répondra. 20.20, le quatuor
Lœwenguth. 20.50, les cathédrales, livres
de pierre. 21.30, concert spirituel. 22.10
« L acciden t », Jeu radlophonlque 22.30, ln-
form . 22.35, Sonate de J.-S. Bach 22.55,
Mirtl . faggl , A. Caldara, par Ninon Vallin.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 7.06.
musique légère. 11 h., émission commune.
11-45 musique populaire . 12.15, commu-niqués touristiques. 12.40. musique fran-
î î *  13-26' chansons populaires italiennes.
** "., pour Madame. 16.30 émission com-mune. 18 h., orchestre Cédric Dumont.«.80, l'auditeur à la discothèque 20.40.
J «nies. 21 h., symphonie No 6, « Pathéti-
que », Tchaïkowskl, 22.30, musique mo-

Une nouvelle conférence
des « six » à Londres

LONDRES, 23. — Mardi , des repré-
sentants de la Franc*», de la Grande-
Bretagne, des Etats-Unis et des trois
Etats du « Bénélux » se sont réunis à
huis clos à Londres pour reprendre
l'étude de l'organisation de l'Allemagne
occidentale qui avait commence en fé-
vrier.

Les travaux de cette conférence du-
reront trois semaines environ. Les ex-
perts df6 six nations participant à cet-
te réunion ont reçu pour instruction de
leurs gouvernements de s'entendre aus-
si rapidement que possible sur les ques.
tions économiques.

AUTOUR DU MONDE EN QUELQUES LIGNES
EN ANGLETERRE, le chef du parti

conservateur a demandé l'ouverture
d'un débat à la Chambre des commu-
nes sur le télégramme de félicitations
qu'un groupe de travaillistes a envoyé
a M. Pietro Ncnnl, chef du parti socia-
liste italien de tendance communiste.

Septante a quatre-vingts anciens ami-
raux et généraux allemands internés en
Angleterre seront rapatriés lo 13 mal.

Le congres du parti libéral s'est ou-
vert jeudi matin à Blackpool en pré-
sence de 1400 délégués. Il a approuvé
la création en Europe occidentale d'une
union politique capable de sauvegarder
la démocratie européenne et la civilisa-
tion occidentale.

EN AUTRICHE, le parlement a voté
une loi permettant au président do la
République de transmettre ses fonc-
tions au chancelier en cas d'empêche-
ment.

EN ITALIE, le général Trczzani a été
nommé ministre de la défense.

AUX ETATS-UNIS, le président Tru.
man a nommé M. Sawyer, ancien am-
bassadeur en Belgique, au poste de se-
crétaire au commerce.

Quatorze mille ouvriers de l'usine
aéronautique de Bœlng. à Seattle, se
sont mis en grève.

Au cours de sa conférence de presse,
le président Truman a déclaré qu|ll se-
rait heureux de s'entretenir avec M.
Staline si celui-c i  voulait bien se ren-
dre à Washington.

Environ 200,000 mineurs ont donné
suite, jeudi , à l'ordre de M. Joh n Le-
wis, président de leur syndicat, de re-
prendre le travail.

Le département au commerce a an-
noncé mercredi la levée de l'embargo
Imposé depuis lo 21 mars sur les expor-
tations de charbon vers l'Europe.

La Cour Internationale de la HAYE,
qui a été Invitée par le Conseil de sé-
curité à donner un préavis sur leB con.
ditlons d' admiss ion  de nouveaux mem-
bres, a commencé ses travaux.

De vifs incidents ont marqué le dé-
bat qui s'est institué jeudi à la muni-
cipalité de BERLIN sur la question do
la constitution do la ville.

La constitution • a été finalement
adoptée par 83 voix contre 20 de la
fraction socialiste-communiste.

Les autorités soviétiques ont Interdit ,
à parti r du 24 avril , la circulation à
travers leur zone des deux vagons In-
ternationaux du « nord express » qui
relie Berlin à Paris ct Londres via
On ternie, en passant par Osnabruck.

WASHINGTON A PERCÉ
LES SECRETS DE MOSCOU
«SAMEDI-SOIR » publie cotte semaine
lo bilan do la documentation secrète
réunie sur la Russie par tes Américains.
Ce bilan comuinndo In politique de

Washington.
Dans lo môme numéro do

« SAMEDI-SOIR » :
— Ce que la bolle-sœur d'Hitler révé-

lera à huis clos.
— Faut-il libérer Pétain î
— Le blocngo de8 billets de 1000 francs

est impossible.
— Des photographies qui feront sen-

sation , un f i lm en images, une nouvelle
inédite , les histoires de la semaine , etc.

« SAMEDI-SOIR »
est en vente partout 35 centimes.

Les troubles de Colombie
ne sont-ils en fin de compte

que le règlement d'une querelle
entre libéraux et conservateurs ?

BUENOS-AIRES, 22. — Du correspon-
dant de l'Agence télégraphique 6uisse:

Pour porter un jugement convenable
6Ur les troubles de Bogota, il ne faut
pas oublier l'arrière-plan sud-améri-
cain sur lequel ils se sont profilés. Rien
ne prouve que, comme l'affirment les
Soviets, les « impérialistes américains »
aient « monté» l'affaire pour amener
l'interdiction du parti communiste en
Amérique latine. Rien ne prouve nou
plus que les communistes aient voulu
par là 6aboter la conférence panamé-
ricaine. C'est ce que laissent entendre
de nombreux diplomates d'Amérique
du nord et du sud , ainsi que le gouver-
nement colombien. Mais personne n 'a
administré la preuve que le coup avait
été préparé de longue main. Signalons
à ce propos que la représentation di-
plomatique soviétique 6e compose uni-
quement , à Bogota , d'un chargé d'af-
faires et de deux attachés.

L'assassinat du chef libéral de gau-
che Gaitan a déchaîné dans la capitale
colombienne une véritable orgie de
sang, d'alcool et de feu. Pourquoi l'ar-
méo et la police ne sont-elles pas inter-
venuest Peut-être parce qu'elles avaient,
dans une certaine mesure, trempé dans
la mort de Gaitan.

Le parti libéral a détenu le pouvoir
pendant une quinzaine d'années. Il a
t ruf fé  l'armée de ses hommes de con-
fiance. Les tentatives d'épuration du
gouvernement conservateur de M. Pe-
rez n'ont fait  qu 'irriter les généraux et
provoquer, dans certains cas des inci-
dents sanglants. La tension était gran-
de, depuis quelque temps, par suite de
l'opposition entre conservateurs et li-
béraux. Les libéraux s'étaien t fait bat-
tre aux élections uniquement parce que
M. Gaitan avait avancé sa candidatur3
à côté de celle du représentant officiel
du parti . Cette fois, les libéraux do
droite l'auraient certainem ent appuyé
et l'auraient élu président de la républi-
que. C'était un brillant avoca t et son
assassinat 6emhïe dû à la vengeance
à la suite d'un procès.

La rago populaire s'est dirigée avant
tout contre le chef conservateur Go-
mez, qui préside la conférence panamé-
ricaine en qualité de ministre des af-
faires étrangères de Colombie, ce qui
explique l'attaque contre le bâtiment
qui abritait la conférence. Gomez a été
aussitôt écart é du gouvernement, tan-
dis que M. Perez pouvait s'y mainte-
nir.

Le nouveau cabjnet. composé de libé-
raux et de conservateurs, semble faible.
Il a été constitué après 16 heures de dé-
libérations, surtout pour sauvegarder
le prestige du pays.

Il est évidemment pénible pour . les
dirigeants colombiens que les troubles
se soient produits pendant la durée rie
la conférence et la thèse du complot
communiste leur permet de sauver la
face. Il est toujou rs possible qu'une ré-
solution anticommuniste soit votée pa-
la conférence, mais elle aurait un effet
purement platonique.

Ea révol ution
a fuit 1500 morts

BOGOTA. 22 (A.F.P.) — La Croix-
Rouge américaine annonce que. selon
des calculs officiels, les récents trou-
bles en Colombie ont fait environ 1500
morts et 3000 blessés.

La Croix-Rouge américaine annonce
que 1200 personnes ont péri à Bogota
seulement.

Entrave au trafic
entre Vienne et

la zone britannique
VIENNE. 22 (Reuter). — Les mesu-

res de contrôle soviétiquos qui s'étaient
relâchées pendant une dizaine de jours
entre Vienne et la zone britannique, en
ce qui concerne le trafic routier, 6e
sont resserrées sensiblement jeudi.

Ainsi, deux camions britanniques
chargés de matériel destiné à l'impres-
sion d'un journal paraissant à Vienne
sous licence br i tannique , ont été arrê-
tés à Siebonhirten , à 8 km. de Vienne.
Les gardes russes ont exigé que le lais-
sez-passer du chauffeur fût muni d'un
nouveau timbre russe.

(Extrait da la cote officielle)
ACTIONS 21 avril 22 avril

Banque nationale .... 660.— d 660.— d
Crédit fono. neuchât. 650.— 650.— o
La Neuchâteloise as. g. 560.— d 560.— d
Câbles élect. Cortaillod 4950.— 5000.—
Ed. Dubled & Cle .. 780.— o 780.— o
Ciment Portland ... . 1130.— o 1130.— o
Tramways Neuchâtel 480.— d 480.— d
8uchard Holding 8. A. 240.— o 240.— o
Btabuseem Perrenoud 520.— d 620.— d
Cle vltlcole Cortaillod 155.— d 155.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât 2M> 1932 97.50 d 97.50 d
Etat Neuchât. SM, 1943 99.25 d 99.50
VUle Neuch Z%V. 1933 — .— — .—
Ville Neuchât. 3% 1937 99.- d 99—
Ville Neuchât. 8% 1941 100.60 d 100.50 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.— d 100 - d
Tram.Neuch. 8V4% 1946 99.— o 96.— a
Klaus 894% 1946 100.— a 100.— d
Et. Perrenoud 4% 1937 100 - d 100.— d
8uohard 814% 1941 100.25 d 100.25 d
Taux d'esoompte Banque nationale 1 < H %

Bourse de Zurich
OBLIGATIONS 21 avrtl 22 avril

iV, C.P.P. dlff 1903 101.25% 101.35 %
3% CJ\P. 1938 92.80% 92.76 %
314% Emp. féd. 1941 100-90% 101.50 %
W. Emprunt féd. 1946 94.80% 95.— %

ACTIONS
Cnlon banques suisses 750.— 750.—
Crédit suisse 716.— 720.—
Société banque suisse 670.— 670.—
Motor Colombus B. A 660.— 559.—
Aluminium Neuhausen 1970.— 1968.—
Nestlé 1201.- 1208.—
3ulzer 1600.- 1500.—
Hisp am de elecialo. 618.— 6io.— d
Royal Dutoh 263.— 262.— ?

Cours communiques par la Banque
cantonale uencnûtelolse

Billets de banque étrangers
Cours du 22 avril 1948

Acheteur Vendeur
Francs français .... 1.11 1.18
Dollars 4.06 4.10
Livres sterling 10.20 10.32
Francs belges 7.60 7.80
Florins hollandais .. 66.— 67.—
lires —.65 —.72

COURS DES CHANGES
22 avril 1948

Demande Offro
Londres , 17-34 17.36
Parts - 1-29 1.34
New-xork- 4.28 4.31>,3
New-York flnan. 4.06 4 10
Stockholm .... 119.60 119.70
Milan —.— — —
Bruxelles • 9.84Và 9.90Vi
Lisbonne 16.30 16.45
Buenos-Aires •• 105-— 108.—

Cours communiqués k titra Indicatif
¦u la Banque cantonale neuchâtelois*

Bourse de Neuchâtel

LA VIE NATIONALE
Pour le retour

à la démocratie directe1
La Société pour lo développement de

l'économie suisse nous communique :
Lors de sa session de juin, l'Assem-

blée fédérale devra discuter de l'initia-
tive « sur le retour à la démocratie di-
recte » déposée en chancellerie, munie
de 53,796 signatures valables, le 23 juin
1M6. Cette initiative réclame essentiel-
lement la revision du droit actuel en
jnatièr e d'urgence ; elle demande que la
validité des arrêtés urgents soit limitée
dans le temps et que le peuple et les
cantons aient le droit de se prononcer
à leur égard.

Dans son rapport du 27 février 1948,
le Conseil fédéral propose aux Cham-
bres de rejeter cette initiative. Il ne
Suggère aucun contre-projet , bien qu'il
reconnaisse les abus commis dans ce
domaine et qu'il ne conteste pas la va-
leur des arguments sur lesquels se fon-
de l'initiative. Le système consistant à
munir de la clause d'urgence des lois
toujours plus nombreuses est sans con-
teste contraire aux principes démocra-
tiques à la base de notre Etat.

Aussi faut-il regretter que l'on re-
pousse simplement cette initiative sans
chercher à lui substituer un contre-pro-
jet meilleur au fond et à la forme. Une
revision du droit d'urgence, qui garan-
tisse au peuple l'exercice de ses droits,
s'impose de toute évidence. Elle corres-
pond d'ailleurs à la tendance des arti-
cles économiques de la Constitution qui
prévoient une plus grande participa-
tion du peuple à l'élaboration des lois
économiques et sociales.

Dans ces conditions, la Société pour
le développement de l'économie suisse
considère que les Chambres fédérales
seraient bien inspirées en renvoyant
son rapport au Conseil fédéral et en
le priant d'élaborer un contre-projet
qui, tout en éliminant les lacunes ou
les éléments discutables de l'initiative,
tienne compte des motifs parfaitement
justifia qui ont inspiré ses auteurs,
de telle sorte que le peuple suisse puis,
se se prononcer en même temps sur
l'initiative elle-même et sur le contre-
projet.

Facilités
pour les voyageurs suisses
se rendant en Angleterre
BERNE, 22. — La légation britan-

nique rappelle dans un communiqué
que les Suisses se rendant en Angle-
terre peuvent se munir, sans autorisa-
tion spécial e, de 5 livres sterling en
billets de banque, au maximum, tandis
que l'importation de devises étrangères
n'est soumise à aucune restriction.

Les voyageurs entrant en Angleterre
avec plus de 10 livres sterling en de-
vises étrangères doivent, à leur arri-
vée faire inscrire le montant importé
dans leur passeport, s'ils pensent ne
pas tout dépenser jusqu'à concurrence
des 10 livres sterling.

Le cadeau dn comte Sforza.
— BERNE, 22. Le tableau d'Andréa
Locatelli (Rome 1695 1 . 1741 î) que le
comte Sforza, ministre italien des af-
faires étrangères, a offert en cadeau au
Conseil fédéral à l'occasion de sa ré-
cente visite à Berne, est exposé pour
quelque temps au Musée des bëaux-
aris de Berne.
Il s'agit d'un paysage romain idéali-

sé, d'une belle œuvre typique d'un maî-
tre qui a subi l'influence de Claude
Lorrain et de Salvator Rosa et qui
compte parmi les meilleurs paysagistes
du XVIIIme siècle italien.

Signature de l'acte final de
la Conférence de l'informa-
tion. — GENÈVE, 22. La signature de
l'acte final de la Conférence de l'infor-
mation a eu lieu jeudi à 16 heures, au
bureau du président de la conférence,
en présence de hauts fonctionnaires dui
centre européen de l'O.N.U. Le docu-
ment a été signé par lo président, M.
Romulo, et par M. J. Humphrey, secré-
taire exécutif de la conférence et repré-
sentant du secrétariat général de
l'O.N.U.

A cette occasion, M. Romulo a rap-
pelé les résultats obtenus et remercié
le secrétariat de Genève de sa colla-
boration exceptionnelle. Il a ajouté que
cette conférence mondiale, la première
tendant à, assurer la liberté de pensée
et d'expression, marque une étape his-
torique dans la voie à suivre pour as-
surer la paix du monde.
te Conseil d'Etat vaudois

et les affaires fédérales. —
LAUSANNE, 23. Le dernier rapport sur
les affaires fédérales que le Conseil
d'Etat vaudois aux termes de l'article
52 de la constitution vaudoise doit
adresser au Grand Conseil a chaque
session ordinaire, est essentiellement
consacré à la réforme des finances fé-
dérales. Il estime que cette réforme doit
être entreprise et réalisée avant le 1er
janvier 1950 en se basant sur les prin-
cipes suivants î^ L* réforme des finan-
ces fédérales dépend d'une nouvelle ré-
partition des tâches entre la Confédé-
ration et les cantons ; la Confédéra-
tion doit obtenir lès moyens financiers
Îiour équilibrer ses comptes et amortir
a dette de guerre. Le régime fiscal doit

permettre une répartition plus équita-
ble des charges et le maintien d'une
économie prospère. La structure fédéra-
liste de l'Etat doit être sauvegardée.

Le produit des impôts à Zu-
rich. — ZURICH, 22. Les impôts
d'Etat ont rapporté à Zurich, en 1947,
la somme de 86,450,000 fr., contre 73 mil-
lions 105,000 fr. en 1946. Les impôts
sur les successions et donations ont
produit 3,8 millions do francs, et l'im-
pôt sur les spectacles 2,7 millions.

Le nouvel horaire n'entrera
en vigueur que le 9 mai. —
BERNE, 22. Le département fédéral des
postes et chemins de fer communique:

«Par analogie aux décisions prises
par la Conférence européenne de» ho-
raires, la validité de l'horaire actuel
des entreprises suisses de transport est
prolongée jusqu'au samedi 8 mai 1945
y compris. Le nouvel horaire n 'entrera
ainsi en vlgneur que le dimanche S
mai 1948 et non pa« le 2 mai , comme il
avait d'abord été prévu. Les horaires
publics restent par conséquent valables
jusqu'au: samedi 8 mai 1948 inclus.

Le trafic des C.F.F. en mars.
— BERNE, 23. Pour le service des voya-
geurs, en mars 1948, le nombre des
personnes transportées a été de 20,22
millions, ce qui fait 2,40 millions de
plus qu'en mars 1947. Les recettes ont
augmenté de 3,73 millions de francs et
ont atteint 24,46 millions de francs.

Pour le trafic des marchandises, les
C.F.F. ont transporté 1,77 million de
tonnes, ce qui fait 275,719 tonnes de
plus qu'en mars 1947. Les recettes ont
atteint 29,91 millions de francs, ou 2,98
millions de plus qu'en mars 1947.

Les recettes d'exploitation se sont éle-
vées k 58,25 millions de francs, ce qui
représente 6,94 millions de francs de
plus qu'en mars ï'947. Les dépenses
d'exploitation ont augmenté aussi de
2.S2 millions et passent à 37,32 millions
de francs.

Un planeur traverse le mas-
sif du Gothard. — LIESTAL, 22.
Mercredi, le pilote suisse bien connu
Siegbert Maurer a réussi en planeur la
première traversée sud-nord des Alpes.
Le vol a duré 5 heures, dans des con-
ditions difficiles.

L'appareil (du type Moswey) eut
beaucoup de mal à s'élever au-dessus
da Gothard qu'il franchit de justesse.
Il est parti mercredi de Magadlno à
10 h. pour att errir à 15 h. sur l'aéro-
drome de Bâle.

Un record au Zoo. — BALE,
22. Jamais le jardin zoologique de Bâ-
le n'a reçu autant de visiteurs qu'en
1947 : 390,000 personnes. Les entrées ont
rapporté 442,233 fr.

Le zoo est peuplé de 2443 animaux.
126,340 fr. ont été consacrés à l'achat
de nouveaux pensionnaires. La vente
de quelques bêtes a produit 18,000 fr.

* La Cour pénale fédérale a poursuivi ,
Jeudi, dans le procès Burrl et consorts ,
l'Interrogatoire des co-tnculpés. Ceux-ci,
élevés en Prusse occidentale et orientale,
espéraient des groupements nationaux-so-
cialistes suisses une protection plus effi-
cace de leurs Intérêts professionnels. Ils
partageaient l'Idéologie nazie et préten-
dent avoir Ignoré les plans de rattache-
ment de la Suisse à l'Allemagne émanant
de Burrl et avoir cru B un plébiscite
pour l'incorporation de la Suisse b. la
Grande-Allemagne.
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UN DÉLICE

EN TCHÉCOSLOVAQUIE, la Chain-
bre des députés a adopté un projet de
lot sur la nationalisation do la radio
et d'une centaine d'entreprises.

Aggravation de la situation en Terre Sainte

Les troupes arabes qui stationnent à la frontière
attendent l'ordre d'entrer en Palestine

JÉRUSALEM. 22 (Reuter). — De vio-
lenta combats ont fait rage jeudi dans
le voisinage de Haïfa. Juifs et Arabes
en sont venus aux mains et des édifices
ont été incendiés au centre de la ville.

Les fusiliers de la marine bri tanni-
que gardent le port et des soldats ont
pris position au centre de la ville. Les
Juifs se sont rendus maîtres de diver-
ses positions arabes, des centrales télé-
phoniques notamment

JLa déf ense arabe disloquée
JÉRUSALEM, 23 (Reuter). — La dé-*

fense arabe s'est disloquée, jeudi soir,
sous le feu Intense des mitrailleuses
et des mortiers juifs. Des détachements
do l'Haganah qui, 24 heures aupara-
vant, avaient pris d'assaut une grande
partie du port d'évacuation britanni-
que, ont pour ainsi dire presque toute
la ville sous leur contrôle. Les Arabes
du quartier do Wadi-Nisnas ont subi de
lourdes pertes.

On communique officiellement que les
forces arabes tiennent encore quelques
points isolés à H a ï f a  bien que les Juifs
occupent la principale place du marché,
le bâtiment des téléphones, la gare et
d'autres objectifs i m p o r t a n t s  de la cité.
Sur les 145,000 habitants que compte la
ville, près du 40% sont des Arabes. Des
forces britanniques se sont retranchées

autour du Klngsway, l'artère principale
de la villo qui relie le quartier arabe
au quartier juif.

Les points stratégiques
du port aux mains des Juif s

JÉRUSALEM, 22 (Reuter). — On dé-
clare officiellement que des détache-
ments de la Hagauah possèdent tous les
points stratégiques du port d'Haïfa.
Les Juifs ont déclenché l'attaque con-
tre cette ville arabe, il y a 24 heures.
Le siège des chemins de fer palestiniens
a été pris sous le feu des obusiers. La
Haganah a proposé aux Arabes do dé-
poser les armes et d'éloigner tous les
« combattants étrangers »¦ de la ville.

Les Arabes sont prêts
à intervenir

LE CAIRE, 22 (A.F.P.) — Les gou-
vernements arabes ont pris dans la
nuit , après avoi r reçu les nouvelles de
la bataille engagée à Haïfa , la décision
d'ordonner à leurs armées de station-
ner sur les frontières et d'attendre l'or-
dre d'entrer en Palestine.

Les milieux de la ligue arabe affir-
ment que les forces transjordaniennes
auraient déjà effectivement pénétré en
Palestine.

Les Juifs occupent plusieurs
points stratégiques de Haïfa
port d'évacuation britannique

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUIT

Des restrictions apportées
à la fête du 1er mal

TRIESTE, 22. — L'agence Tanjug
communique :

Lundi 60ir, un groupe de fascistes a
attaqué la délégation des chantiers na.
valK de Saint-Marc, qui voulait remet-
tre à l'administration militaire d'occu-
pation une protestation contre les res-
trictious apportées à la fête du 1er mai.
Avant cette agression, la police civile
avait dispersé la délégation , qui comp-
tait environ 750 membres, et l'avai t mor.
celée en petits groupes, ce qui permit
aux « fascistes » de les attaquer plus fa.
cilement. Trois membres de la délé-
gation ont été blessés. La police civile
n'a pris aucune mesure contre les agres-
seurs.

L'administration militaire alliée d'oc-
cupation à Trieste a décrété une nou-
velle mesure, qui l imite encore davan-
tage la célébration du 1er mai à Trieste.
Le commandement des troupes anglo-
américaines du Territoire libre a dé-
claré que lvs manifestations du 1er mai
ne seront autorisées que dans les quar-
tiers habités en majorité par la popu-
lation quj  organise ces manifestations.
U a déclaré également que les person-
nes de la zone yougoslave du Terri-
toire libre de Trieste ne seront pas au-
torisées à assister aux manifestations
du 1er mai dans la ville.

De nouveaux incidents
éclatent à Trieste

Café du Théâtre
NEUCHATEL

Ses mets de brasserie

Ce soir, à 20 h. 15,
à la Grande salle des conférences

FILM commenté
par M. le pasteur F. de ROUGEMONT

Yulan, la fille du devin.

Employé (e) surnuméraire
ayant belle écriture et connaissant la
dactylographie trouverait occupation à la
demi-Journée, dès maintenant a fin sep-
tembre, dans bureau de la place.

Faire offres manuscrites, détaillées,
avec prétentions, sous R. Z. 154 au bureau
de la Feuille d'avis.

SOCIÉTÉ DES OFFICIERS
Section de Neuchâtel

Ce soir, à 20 h. 30 au laboratoire
de recherches horlogères

# 

Conférence
du colonel Privât

Officier E. M. G.

sujet : Parachutages
en haute montagne

Dimanche 25 avril 1948 fek

Ouverture de la saison 11
à la Riviera neuchâteloise t ~

HOTEL PATTUS-PLAGE \f %
Saint-Aubin 'FAÀ

Menu spécial >:é
TlioAtre \M

The «InnNiint i l̂

Les mineurs du Pas-de-Calais
se mettent en grève

LILLE, 22 (A.F.P.). — Une grève a
éclaté dans les bassins houillers du
Nord et du Pas-de-Calais et est en prin-
cipe uno grève d'avertissement de
vingt-quatre heures. Les minenrs ré-
clament un revalorisation de leurs sa-
laires ainsi que diverses indemnités, à
la suite de la catastrophe de Cour-
rières.

On estime à 130,000 lo nombre des mi-
neurs ayant cessé le travail.

Un avion de la ligne
Londres- Glasgow

prend feu en atterrissant
Ees passagers

ont heureusement eu le temps
de se sauver

LONDRES. 22 (A.F.P.) — L'avion as-
surant la liaison Londres-Glasgow a
pris feu jeudi matin en prenant con-
tact avec le 6ol à la suite d'un atter-
rissage forcé , dans les Iïighlands écos-
sais, dû à un épais brouillard.

Cependant , tous les passagers ont eu
le tem ps de sortir de l'appareil en flam-
mes et on ne déplore aucune 'victime
sinon deux blessés graves.

L'appareil était un « Vicking » de la
British European Airways.

PARIS. 23 (A.F.P.) — Depuis mer-
credi, toutes les importations sans de-
vises sont à nouveau subordonnées à
la délivrance d'une licence.

Dans les milieux intéressés, on pen-
se que cette décision a été dictée par la
récente poussée de fièvre du marché
cambiste parallèle, poussée d'ailleurs
plus vraisemblablement imputable à
des appréhensions politiques interna-
tionales, si l'on on juge par la détente
enregistrée dès les premiers résultats
des élections Italiennes, donc avant le
rétablissement des licences d'Importa-
tion.

Il apparaît que d'importantes quan-
tités de marchandises, notamment dans
les secteurs des cotonnades, des pneus
d'automobiles, des machines à écrire et
des machines comptables, sont entrées
en France sous le régime des importa-
tions sans paiement et ont permis do
susciter un très large mouvement do
baisse sur les prix * noirs ». Il semble
qu'en rétablissant, avec des inconvé-
nients do lenteur et de choix. la forma-
lité qu 'il avait supprimée, le gouverne-
ment ait eu le désir de perfectionner
le régimo du 13 février 1948 et d'en
réprimer les excès éventuels concer-
nant des produits suffisamment spécu-

lati fs pour absorber un prix excessif
en dollars. Par là même se trouveront
entravées, pense-t-on, des opérations
d'achat de devises au marché parallè-
le, résultant de compensations plus ou
moins clandestines.

La France exige à nouveau des licences
pour les importations sans devises



VIGNOBLE
PESEUX

A propos de la liste
du ralliement

(c) Comme on peut le supposer , la ques-
tion de la liste du ralliement déposée
tardivement et, en outre, nou confor-
me à l'arrêté du Conseil d'Etat quant
à la question do la couleur , provoque
pas mal de discussions dans le village
et même à Corcelles, puisque ce sont
les membres de ce parti de Corcelles
qui ont donné , du moins moralement,
leur appui au groupement subiéreux
lors de la séance constitutive.

Mardi soir, le Conseil communal exa-
minait en toute objec t ivité cette affai-
re.

La question de la validité ou de la
non-validité de cette liste a été sou-
mise à la chancellerie d'Etat, par dé-
cision du Conseil communal.

t+s / /̂ t*t

Le ralliement affirme pour sa part
quo la liste a été remise à l'intérieur
du bureau et en mains propres du
caissier communal.

Un recours a été adressé contre la
décision du Conseil communal et la
chancellerie d'Etat procédera à une
enquête vendredi dans la matin ée.

LE LANDERON
Fôte des promotions

(c) C'était dimanche passé la fête de la
jeunesse. Le chaud et beau soleil printa-
nier a été le premier artisan de la réussite
de cette Journée. Dès 14 heures, les en-
fants réunis dans la cour du collège, sous
la surveillance de leurs maîtres, se formè-
rent en longue colonne pour le cortège.
Précédée des autorités scolaires et con-
duite par la fanfare et le club des accor-
déonistes, accompagnée par les sociétés lo-
cales avec les bannières , cette imposante
cohorte défila en bon ordre pour se ras-
sembler ensuite dans la promenade de la
ville où eut lieu la cérémonie habituelle
de la remise des mentions.

Le Dr Grosplerre , président de la com-
mission scolaire, dans un substantiel rap-
port, retraça l'activité de nos écoles du-
rant l'année écoulée et se plut à souligner
les progrès enregistrés.

Il tint également à relever l'activité
au sein de la commission scolaire de M.
René Bille qui , depuis trente-six ans, n'a
cessé de faire partie de cette autorité. Cet
exemple de dévouement devait être mar-
qué par la remise d'un souvenir. Les en-
fants exécutèrent deux beaux chants d'en-
semble et les sociétés choisirent dans leur
répertoire les plus beaux morceaux pour
la plus grande Joie d'une très nombreuse
assistance.

CORTAILLOD
Cérémonie scolaire

(c) C est par une cérémonie reunissant, au
temple, parents et entants que commence
toujours l'année scolaire à Cortaillod. Les
chants des élèves alternent avec les dif-
férents rapports de la commission scolai-
re et des dames lnsp;ctrlces qui , cette an-
née, ont été lus par le président de la
commission, M. André Perrenoud . Le rap-
port présidence! fut des plus complets, 11
toucha à tout ce qui concerne la vie de
nos écoles. Nous y relevons que l'état sa-
nitaire et hygiénique préoccupe beaucoup
ceux qui sont à la teV.e de nos écoles.
C'est ainsi qu 'à côté des distributions de
lait et des pastilles vitaminées, trente-
deux de nos enfants ont été envoyés pen-
dant la belle saison faire une cure de
trois semaines a Lavey-les-Balns. d'autre
part, grâce à l'initiative du médecin des
écoles, le Dr Yves de Reynler, dix garçons
ont pu faire un séjour de six semaines
aux bains de mer d'Ostende en Belgique.

Evidemment, les dépenses pour nos éco-
liers augmentent aussi, elles se montent)
pour la commune de Cortaillod, avec sa
part des frais à l'écols secondaire de
Grandchamp, au chiffre record de 80,000
francs, ce qui représente la somme de 350
francs pour chacun de nos 170 élèves. Ce
chiffre est le double de celui d'il y a cinq
ans.

Fait ai relever aussi, huit élèves de la
classe supérieure ont obtenu un des prix
du Centenaire, pour leurs compositions
françaises. Ces prix , sous forme de volui-
m:s dédicacés par le chef du département
de l'Instruction publique, leur ont été re.
mis solennellement à la fin de la cérémo-
nie de lundi dernier.

Après la leotture des différrots rapports,
le pasfeur de la paroisse, dans une allo-
cution pleine d'humour, sut dire certai-
nes choses concernant la discipline et la
tenue des enfante hors de l'école qui, te-
pérons-le. trouvèrent le chemin du cœur
de nos écoliers, et peuh-être aussi de
qu?!oues-uns de leurs parents.

Quinze nouvraux élèves ont commencé
l'école cette année.

JURA BERNOIS
DELÉMONT

ÎVoyade
Mercredi , le petit André Guerdat ,

4 ans, qui jouait au bord de la Birse,
est tombé dans la rivière. Quand on a
réussi à le retirer, il avait cessé de
vivre.

SAIGNELËGIER
la succession do M. Mouttet
au gouvernement bernois
L'assemblée du parti libéral du dis-

trict des Franches-Montagnes, réunie
mercredi soir à Saignelégier, a décidé
de proposer aux délégués du parti li-
béral jurassien (parti radical-démocra-
tique) la candidature du conseiller na-
tional Moine, de Porrentruy, pour le
siège de conseiller d'Etat, deven u va-
cant par 6iiits de la démission de M.
Henri Mouttet.

Le rapport du Conseil d'Etat sur les comptes de 1947
Le Conseil d'Etat vient de publier

son rapport au Grand Conseil à l'ap-
pui des comptes de l'exercice 1947.

Rappelons que le compte général se
présente comme suit : dépenses (y com-
pris 2,933,542 f r. 60 pour l'armorti6sement
de la dette consolidée). 24,475,798 fr. 31 ;
recettes. 27,256,459 fr. 62 ; excédent de
recettes. 2,780,661 fr. 31.

L'amélioration sur les prévisions bud-
gétaires est de 5,460,589 fr. 57.

Dans ses considérations générales, le
rapport souligne que le résultat des
comptes de l'exercice 1947 dépasse les
prévisions les plus optimistes ; c'est
certainement 1« meilleur qui ait ja-
mais été enregistré par l'Etat de Neu-
châtel.

Le compte extrabudgétaire de « Mo-
bilisation de guerre » accuse un excé-
dent de recettes de 1,951,069 fr . 85, qui
permet de réduire d'autant le solde
qui restait à amortir au 31 décembre
1946.

Le résultat des comptes de l'exercice
1947 6e traduit en finale par une dimi-
nution du solde passif du compte «For-
tune de l'Etat» de 2,974,621 fr . 27. La di-
minution aurait été de 5,755,282 fr. 58 si
l'excédent des recettes du compte géné-
ral avait été attribué directement au
compte « Fortune de l'Etat » au lieu
d'être porté provisoirement au passif
de la « Situation financière », de façon
que le Grand Conseil puisse décider de
l'affectation de cet excédent. Il faut
noter, d'autre part , que le solde encore
à amortir du compte extrabudgétaire
de « Mobilisation de guerre » est ra-
mené de 2,700,075 fr. 49 à 749,005 fr. 64,
ce qui constitue une amélioration fort
appréciable de la situation financière.

C'est donc avec une grande satisfac-
tion que le Conseil d'État peut enre-
gistrer le résultat des comptes de
l'exercice 1947. qui est la conséquence
d'urne conjoncture industrielle particu-
lièrement favorable. La dépression éco-
nomique qu 'on envisageait pour la pé-
riode d'après guerre ne s'est heureuse-
ment pas produite jusqu 'ici et les pro-
grammes de création de possibilités de
travail élaborés pendant la guerre
n'ont pas été exécutés en tant que tra-
vaux de chômage.

Le résumé du compte général fait
ressortir des différences considérables

entre le budget et les comptes, soit
une augmentation des recettes de
7,754,923 fr. 57 et une augmentation des
dépenses de 2,294,334 fr., d'où une amé-
lioration nette sur les prévisions de
5,460,589 fr. 57.

Pour expliquer ces différences, il
convient de rappeler que le budget
pour l'année 1947 a été établi en au-
tomne 1946. avant que soit connu le
résultat des comptes de l'exercice 1946,
donc sur la base des comptes de l'exer-
cice 1945. Or. la situation s'est profon-
dément modifiée de 1945 à 1946 en ce
qui concerne les recettes plus particu-
lièrement. Les recettes de l'exercice
1945 (recettes du compte général et re-
cettes du fonds cantonal d'assurance
contre le chômage) s'étaient élevées
au total de 18,923,258 fr . 69, tandis que
celles de 1946 ont atteint la somme de
23,582,342 fr. 2t>, soit 4,659,083 fr. 57 de
plus. On comprend , dans ces condi-
tions, combien il est difficile d'évaluer
le rendement des recettes, surtout dans
notre canton dont la situation finan-
cière dépend étroitement de la situation
économique générale ; les fluctuations
enregistrées dans le produit des contri-
butions publiques en sont la preuve.

Quant à l'augmentation des dépenses,
elle est la conséquence des actes légis-
latifs entrés en vigueur après l'adop-
tion du budget , notamment des décrets
concernant les allocations de renchéris-
sement ©t les allocations d'automne ac-
cordées au personnel.

Les recettes du compte général ont
augmenté de 1946 à 1947 de 3,674,117
fr. 36, soit de 15,57 %. L'augmentation
du revenu cle la fortune de l'Etat a aug.
mente'de 12,24 %. Les contributions pu.
bliques. 19,588,969 fr. 37, ont augmenté
de 16,63 % par rapport à l'année précé-
dente. C'est naturellement l'impôt di-
rect qui accuse la plus forte augmen-
tation (2,047,643 fr. 29).

Les dépenses, pour leur part, se sont
accrues de 7,72 %. Le service des inté-
rêts de la dette a absorbé 4,055,564 fr. 90,
soit 131,218 fr. 25 de plus qu'on 1946.

Grâce aux amortissements, le montant
do la dette consolidée de l'Etat était au
1er janvier 1948 de 15,570,475 fr. 80 infé-
rieur à co qu 'il était au 1er janvier
1936.

L'augmentation des dépenses de l'ad-
ministration atteint 8,82 % (17,502,427
fr. 22). Cet accroissement provien t pour
une grande part des dépenses pour le
personnel .

Le Conseil d'Etat prévoit qu'en 1948,
le compte de « Mobilisation de guerre »
présentera un solde disponible de 3 mil.
lions en chiffre rond. Ce compte pour-
ra ainsi être définitivement liquidé. U
est envisagé de rétrocéder aux commu-
nes une partie de cet excédent de re-
cettes et une partie de l'impôt fédéral
pou r la défense nationale qui sera per-
çu en 1949.

Plusieurs comptes et fonds de réserve
ont été augmentés des sommes suivan-
tes :

Subventions forestières 50,000 fr. ; sub-
ventions pour bâtiments scolaires (en-
seignement primaire) 197,956 fr. 10 ; sub-
ventions pour bâtiments scolaires
(enseignement professionnel 500,000 fr. ;
réserva pour œuvres diverses 220,924
fr. 93 ; fonds des œuvres sociales 425
mille 953 fr. 86 ; fonds de réserve des-

tiné à parer aux fluctuations du pro-
duit de l'impôt direct 366,045 fr. 45.

A eux seuls, ces six comptes accusent
une augmentation totale de 1,760,880
fr. 34.

Après avoir analysé les différents
comptes, le Conseil d'Etat arrive aux
conclusions suivantes :

Nous devons demeurer très prudents
dans l'établissement des budgets pour
les années futures et ne pas engager
de nouvelles dépenses permanentes jus -
qu 'à concurrence des recettes actuelles ;
ces dernières pourront en effet subir, à
plus ou moins brève échéance, une di-
minution importante , tandis que les dé-
penses de l'administration , toujours dif-
ficilement compressibles, ne pourront
pas être réduites dans la même propor-
tion et dans le même temps. Il est donc
indispensable de conserver une marge
suffisante pour faire face à la diminu.
tion des recettes et à l'accroissement
des dépenses qu 'entraînerait une dé-
pression économique.

H ne faut pas se laisser griser par
le résultat exceptionnel de l'exercice
1947 ; il faut au contraire se souvenir
des expériences douloureuses des années
1931 à 1936 durant lesquelles l'Etat a
enregistré des déficits tels que sa situa-
tion financière en a été gravement
ébranlée et «on crédit très sérieusement
compromis.

On ne doit pas perdre de vue la né-
cessité de continuer à réduire la dette
de l'Etat, de façon à alléger le poids
des intérêts qui pèse encore si lourde-
ment sur le budget (plus de 4,000,000
fr. en 1947) ; cet objectif ne peut être
atteint que si le compte général est
équilibré , amortissement de la dette
compris.

Nous ne devons pas croire non plus
que les réserves qui ont été constituées,
notamment pour parer aux fluctuations
de nos principales recettes , sont suffi-
santes pour nous mettre à l'abri des
conséquences financières d'une crise
économique.

ts*i *sr^
Lo Conseil d'Etat propose d'utiliser

l'excédent de recettes tout d'abord à
l'amortissement de diverses dépenses
déj à faites et à la couverture de dépen-
ses engagées ou à engager conformé-
ment aux décisions prises par le Grand
Conseil.

Pour le surplus, le gouvernement pro-
pose d afrecter l'excédent des recettes
du compte général à la dotation et à
la création des divers comptes de ré-serves suivants :

70,000 fr. au fonds de renouvellement
du matériel roulant du garage de
l'Etat ;

30,000 fr. pour travaux d'amélioration
et de transformation à l'Ecole canto-
nale d agriculture ;

50,000 fr. au fonds cantonal des ap-prentissages ;
100,000 fr. à la créa tion d'un fonds des

bourses scolaires ;
50,000 fr. pour l'achat de matériel d'en-seignement ;
200.000 fr. pour la construction de bâ-

timents scolaires (Université. Gymnase
cantonal et Ecole normale) ;

142.240 fr. 31, soIde de 1Vsxc6dent de
recettes, au londs de réserve destiné à
parer aux fluctuations de la recette des
lods.

Les listes des candidats aux Conseils généraux
A SAINT-BLAISE

(c) Liste socialiste. — La troisième liste
des candidats au Conseil général com-
prend les noms de : MM. Auguste Ber-
nasconl, Edouard Cuche, Otto Muhle-
mann, Jean-Louis Sandoz, René Bogli ,
Ulrich Haag, Fernand Nicoud, Roger
Pfander, Léon Simonin, Albert Soguel.

Cette liste porte à 61 le nombre de
candidats proposés à l'électeur pour Saint-
Blalse, alors que le Conseil général, par
suite de l'augmentation de la popula-
tion , comprend 39 sièges.

A BOUDRY
(c) Les listes des trois partis boudrysans
comprennent au total 60 candidats au
Conseil général pour 41 sièges et portent
les noms suivants :

Liste libérale, 25 candidats. — MM.
Etienne Schwaar, Hermann Kuffer , René
Favre, conseillers communaux ; Paul Au-
bert , Pierre Beau , Jules Berger, Oscar
Bovet , Charles Chabloz, Hermann Chrls-
tlnat , René Ducommun, Pierre Fasel,
Bernard Frochaux, Marcel Frossard, Fritz-
Adolphe Grether, Pierre Keller, Marcel
Kopp, Georges Monin, Jules Monney, Yves
de Reynler, Barthélémy Salvl, Louis
Schwaar, André Udriet, John Udriet , •Cons-
tant Vuillemin, Louis Wtlthrich.

Liste radicale, 21 candidats. — MM. René
Aubée, Reynold Barbier, Jean Barbier,
Louis Berset, Claude Beaulleu , Marcel
Courvoisier , William Collet, Maurice Com-
tesse. Marcel Dysll , Gilbert Dûscher, Char-
les Gerber , conseiller communal, Henri
Grandjean , Pierre Hess, conseiller com-
munal , Maurice Haefele, Georges Mercet ,
Jean-Claude Quartier, Gilbert Quartier,
Alfred Schwaar-Montandon, Paul Saam,
Oscar Wenger, Marcel Welssbrodt.

Liste socialiste, 16 candidats. — MM.
Félix Carcani . Roger Crétin, Jean-Louis
Despraz, Louis Etienne, Jean Huguet ,
Louis Jeanmonod, Jean Marki , Hemi
Meisterhans, André Moriggla, Edgar Prê-
tôt, William Rau , Emile Roulet, Edouard
Strelt , Charles Vuillemin.

A MONTMOtLIN
(c) La liste pour le Conseil communal,
élaborée par les citoyens, comprendra qua-
tre anciens plus quatre nouveaux noms
qui sont : MM. Raoul Stubl, Jean Barbey,
Fritz Imhof , Jean Steinemann (anciens),
Edmond von Arx, Georges Glauser, Alexis
Gretillat , Georges de Tribolet (nouveaux).

Pour la commission scolaire, la liste sera
sans changement soit : MM. Georges de
Tribolet , Jean 'Rolller, Jean Glauser,
Hans Steinemann et Charles Barbezat .

A FENIISI-VILARS-SAULES
(c) Le parfi radical et le parti libéral
ont établi une liste d'entente de 15
membres pour la nomination du Con-
seil général. De ce fait , les élections
auront lieu taoitememt.

Liste radicale : Rodolphe Krâhenbubl,
Robert von Allmen, Louis Maridor, fils,
René Desaules, Oscar Baumann, Adrien
Desaules, Louis Maridor, père, Roger Per-
rlnjaquet, Fernand Desaules.

Liste libérale : Robert Jeanneret, Arthur
Schumacher, Samuel Desaules, Robert
Wenger, Jean Desaules, Ferdinand Haus-
sener.

A DOMBRESSON
(o) La liste radicale : Albert Bosshardt,
Adolphe Blandenier, Georges Desaules,
Charles Diaoom, Henri Debély, André Gui-
nand, Louis Llechti, René Mauley, Jean
Oppllger, Otto Stauffer, Georges Vauthier
et Henri Zlmmerli.

La liste libérale : Jean-Louis Amez-

Droz, Marcel Amez-Droz, Willy Boss, Geor-
gea Cuche, Daniel Fallet, Charles Fallet,
Fritz Monnier, Giorges Monnier, Hermann
Vauthier, Maurlos Gloria, Jean Hammer-
ly, Frédéric Monnier .

Depuis quelques législatures, les so-
cialistes ne présentent plus de candi-
dats.

A CERNIER
(c) Les assemblées générales des partis
ont désigné leurs cand idats pour les
prochaines élections communales. Les
listes portent les noms suivants :

Liste radicale : Georges Marti , William
Soguel. Willy Pétremand , Marcel Frutlger,
Paul Soguel, Henri Debély, Wilhelm Godlo,
Fernand Sandoz, Lucien Christlnet , Ed-
mond Soguel. Eric Béguin , Gaston San-
doz, Gottfried Hannl , Louis Castella, Paul
Berger, Pierre Bueche. Gilbert Favre Jean
Franc, Charles Wuthler , Aimé Rochet,
Fritz Rlndlsbacher Charles Dlck , Francis
Frutlger, Paul Franc.

Liste libérale : Paul Cachelin , Philippe
Amez-Droz, André Devaud, Numa Evard,
Georges Henchoz Roger Matthey, Alfred
Perregaux. Ariste ' Sermet.

l/lste socialiste: Paul Savary, André
Frutlger, Alfred Pfister , Ernest Favre,
Jean-Plerre Baudols. Jean Joseph, Edouard
Perrenoud , Frédéric Perréard.

A EXGOLLON
(c) La commune d'Engollon n'a pas de
Conseil général , mais une assemblée géné-
rale composée de tous les citoyens de
cette commune.

A BROT-DESSOUS
(c) Ainsi que le veut la tradition , jeu-
di soir, le Conseil communal convo-
quait tous les électeurs communaux
pour désigner les candidats au Con-
seil communal et à la commission sco-
laire.

Conseil communal : Fritz Delachaux ;
Oscar Vuille; Eric Frasse; Edouard Glau-
ser; Marcel Rognon; Georges Ducommun;
Eugère Kramer.

Commission scolaire : Edouard Auber-
son; Eric Stadelmann; Roger Schlup;
Léon Wlrth; Henri Jaquet; Eugène Kra-
mer.

A LA FRONTIÈRE

BESANÇON
Conférences

d'un professeur neuchâtelois
honoré par la Chambre
française de l'horlogerie

Dans le cadre des colloques univer-
sitaires franco-suisses, M. Edmond
Guyot , directeur de l'Observatoire de
Neuchâtel et professeur à l'Université ,
a donné samedi dernier , à Besançon,
deux conférences intitulées « La déter-
mination des longitudes et la chrono-
métrie z et «Ce quo nous apprennent
les chronomètres contrôlés à l'Observa-
toire de Neuchâtel ».

L'auditoire, composé surtout d'uni-
versitaires et d'horlogers, s'intéressa
beaucoup aux sujets traités, et la
deuxième conférence fut  suivie d'une
discussion très nourrie. Le soir, la
Chambro française de l'horlogerie don-
na , en l'honneur de M. Guyot , un dî-
ner auquel avaient été conviés les per-
sonnalités horlogères bisontines et le
consul de Suisse.

f VAL-DE-TRAVERS
Complétons notre liste...

(c) Dans l'article que nous avons pu-
blié hier sous le titre « La situation à
la veille des élections s, il est « tombé »
une ligne de l'avant-dernier paragra-
phe qui aurait  dû mentionner qu 'à Bo-
veresse. deux listes seront en présence
avec 27 candidats pour 15 sièges va-
cants.

Les totaux ne subissent pas de modi-
fications (à l'exception du nombre de
candidats ramené de 39S à 397 par un
désistement à Fleurier ) étant donné
que nous avions tenu compte de la com-
mune de Boveresse san6 qu'il en soit
fait mention dans l'article.

FLEURIER
Un désistement

(c) M. Daniel Muller a informé le bu-
reau communal de son désistement
comme candidat au Conseil général 6ur
la liste ouvrière, artisanale et paysan-
ne qui . de ce fait , ne portera que trois
noms.
Ceux qui ne se présentent  plus
(c) Plusieurs conseillers généraux de la
législature actuelle ne se présenteront
plus à une nouvelle élection. Ils 6ont
au nombre de douze qui se répartissent
comme suit d'après les partis politi-
ques :

MM. Louis Indermûhle, Ernest Mat-
they-Heinard, John Mermod, Ernest Raetz,
Hermann , Ritschardt, radicaux ; Dr Gus-
tave Borel , Jean-Paul Dellenbach, libé-
raux ; Charles Guye, Louis Guye, André
Leuba, Charles Luthy et Paul Wlnkler,
socialistes.

Malencontreux coup
de pioche

(c) Jeudi , au début de l'après-midi, un
ouvrier occupé à creuser une fouille
pour la transformation du réseau élec-
trique, à l'avenue de la Gare, a donné
un malencontreux coup de pioche à une
conduite d'eau , ce qui a fait jaillir un
je t d'eau de quelques mètres de hau-
teur au milieu de la principale rue du
village. Des employés des services in-
dustriels ont procédé à la réparation
de la conduite endommagée.

VAL-DE-RUZ

BOUDEVILLIERS
les Petites familles

(sp) Au cours de l'an dernier, le comi.
té neuchâtelois des Petites familles est
entré en possession de la jolie maison
que M. Eugène Rieser a léguée à cette
œuvre à Travers ; ainsi donc après des
réparations indispensables, suivies de
près par le directeur, M. Bez-Barbezat,
notre Petite famille de Boudevilliers,
qui occupait l'ancienne cure de l'Eglise
indépendante, va se transporter, en juin ,
à Travers, où l'œuvre sera installée et
pourra même prendre de l'extension au
point de recevoir quinze enfants ; la
maison de Boudevilliers recevra les fa-
milles victimes du dernier incendie.

Malgré la prudence d'une sage ad-
ministration , le dernier exercice an-
nuel présente un déficit de 455 fr.

En 1947, 23 enfants ont passé au
Foyer de Boudevilliers.

CERNIER
^e concert de la «Gaîté »

(c) Samedi soir, sous la direction de M.
Georges Nlcolet, professeur, le chœur
d'hommes la « Gaîté » a donné à la halle
de gymnastique un concert fort apprécié
de tous ceux — et ils étaient nombreux —
qui s'étaient déplacés pour écouter nos
chanteurs. Il convient en effet de louer ces
derniers pour le bonheur avec lequel ils
Interprétèrent les huit chants qui figu-
raient au programme.

En seconde partie, pour rehausser encore
l'intérêt de .la soirée, les organisateurs
avaient engagé quelques artistes de Radio-
Lausanne qui ne manquèrent pas de sou-
lever les applaudissements du public. Fran-
cis Bernler, Max Lerel. Claudine Joye et
André Maurland se succédèrent tour à
tour sur la scène, mais c'est, sans contes-
te, ce dernier chanteur, basse excellente,
qui se -tailla le plus grand succès.

Je sais en qui J'ai cru.
2 Tim. I, u.

Dieu est fidèle. 1 Cor. X, 13'

Madame Emile Boiteux-Porret , à Ma.rin :
Madame et Monsieur Eobert Masson,

à Chesiôres ;
Monsieur le doctour et Madame Ro-

bert Boiteux et leurs enfants, à Genève;
Monsieur Georges Boiteux, à Genève^

et ses enfants ;
Monsieur et Madame André Boiteux

et leur fils, à Aubonne ;
Madame J. Boiteux, ses enfants et

petit s-enfants ;
Madame H. Lange, à Noiraiguo ;
Madame L. Biedermann , à Peseux ;
Madame L. Boiteux, à Neuchâtel , ses

enfants  et petits-enfants ;
Monsieur H. Muller et ses enfants , à

Kreuzlingen ;
Madamo Eug. Béguin , à Neuchâtel ;
Madame J.-P. Porret , à Neuchâtel •
Monsieur et Madamo A. Porret , à

Lausanne ;
Mademoiselle E. Porret , à Lausanne j
Madame F. Bech, à Lausanne ;
Madame G. Porret , à Territet ,
ont la douleur de faire part dn dé-

cès de

Monsieur Emile BOITEUX
ancien missionnaire

leur cher époux, père, frère , beau-frère,
grand-père, oncle et grand-oncle, que
Dieu a rappelé à Lui dans sa 79ma
année , après une longue maladie.

Marin-Epagnier, le 21 avril 1948.
Je suis trop petit pour toutes les

faveurs et pour toute la fidélité dont
tu as usé envers ton serviteur.

Genèse XXXII, 10.
Domicile mortuaire : hôpital Pour,

talés.
L'ensevelissement aura lieu vendredi

23 avril . Culte au temple de Saint-
Biaise à 13 h. 30.

Selon le désir du défunt , le deuil ne
sera pas porté. NI fleurs ni couronnes,
mais que l'on pense spécialement à l'œu-
vre des Missions de Paris.

Prière de ne pas faire de visltts.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

Madame Kodolphe Cornuz-Fallet , à
Neuchâtel ;

Mademoiselle Germaine Cornuz, à la
Brévine,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du décès
de leur cher époux , père, frère, beau-
frère, oncle et parent ,

Monsieur Rodolphe CORNUZ
survenu le 21 avril dans sa 77me année.

Venez à mol vous tous qui êtes
fatigués et chargés et je vous don-
nerai du repos. Matth. XI, 28.

L'enterrement, 6ans suite, aura lieu
samedi 24 avril , à 15 heures. Culte à
14 h. 30 à la chapelle de l'hôpital des
Cadolles.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Madame Maurice Berthoud-Paroz, à
Neuchâtel ;

Mademoiselle Marthe Clerc ;
Mesdemoiselles Jeanne, Marthe et

sœur Kosy Clerc, à Neuchâtel et Saint
Loup ;

Monsieur et Madame Maurice Dellen-
bach. leurs enfants et petits-enfants, à
Neuchâtel et à Zoug,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la grande douleur de faire part
du décès de leur cher et bien-aimé
époux, beau-frère, oncle, neveu et
cousin.

Monsieur

Maurice BERTHOUD
I que Dieu a repris à Lui dans sa 73me

année, après une longue maladie sup-
portée avec grand courage.

Neuchâtel . le 22 avri l 1948.
(Parcs 20)

Dieu est amour.
L'ensevelissement, sans 6uite, aura

lieu samedi 24 avril, à 17 heures.
Oulte au domicile à 16 h. 30.

Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Le comité de la Société fraternelle de
prévoyance, section de Neuchâtel, a le
regret de faire part à ses membres du
décès do

Monsieur

Maurice BERTHOUD
membre actif.

Les Contemporains 1875 6ont infor-
més du décès de leur cher camarade et
ami .

Monsieur

Maurice BERTHOUD
L'enterrement aura lieu demain sa*

medi 24 avril 1948, à 17 heures.
Rendez-vous au cimetière.

Observatoire de Neuchâtel. — 22 avril.
Température : Moyenne : 12,9 ; min. : 9,8;
max. : 15,5. Baromètre : Moyenne : 717,1.
Eau tombée : 0,8. Vent dominant : Direc-
tion : nord; force: très fort. Etat du ciel:
couvert ; pluie Intermittente depuis 17
heures.

Sauteur du Darométre réduite a zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719.5)

Niveau du lac du 21 avril , à 7 h. : 429.69Niveau du lac du 22 avril, à 7 h- : 429.68
Prévisions du temps : Dans l'ouest,

pour le moment encore, très nuageux.
Précipitations intermittentes ; températu-
re stationnaire ou en faible baisse. Ven-
dredi , au début, quelques averses , ensuite
tendance à éclalrcies avec vent s'orlen-
tant peu à peu au nord . Dans l'est, la
nébulosité continue d'augmenter. Vendre-
di , très nuageux à couvert avec préci-
pitations Intermittentes. Plus froid .

Observations météorologiques

'"""BBBBBBBBBBBBBÊB mBBIBBIBBÊBBBÊBeBBIBBmOim
Rédacteur responsable : R. Braichet
Imprimerie Centrale S.A, Neuchâ tel

Pulssé-je quand viendra le soir de
[ma vie

Vers mon dernier logis m'en aller
[sans effroi

Et laissant Ici-bas ma tâche finie
Voir la lumière, ô Christ , resplendir

[devant mol.
Monsieur Pierre Vauthier et ses en-

fants ;
Monsieur et Madame Henri Vauthier;
Monsieur et Madame Marcel Vauthier

et leurs enfants , à Montricher (Vaud) ,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la douleur de faire part du dé-

cès de

Madame Pierre VAUTHIER
née Alice EVARD

leur chère épouse, mère, belle-mère,
grand-mère. sœur, belle-sœur, tante,
cousine et parente , que Dieu a rappe-
lée à Lui , aujourd'hui, mercredi , à l'âge
de 66 ans, après une longue maladie
vaillamment supportée,

Savagnier, le 21 avri l 1948.
Je lève mes yeux vers les montagnes
D'où me viendra le secours !
Le secours me vient de l'Eternel,
Qui a fait les cieux et la terre.

Ps. CXXI.
L'ensevelissement aura lieu samedi

24 courant, à 13 h. 45.
Domicile mortuaire: Grand-Savagnier.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Madame Philippe Dubois-Burki et les
familles parentes Porret, Dubois. Hug,
Maurer et Jeanmonod ,

ont le profond chagrin de faire part
du décès de

Monsieur Philippe DUBOIS
leur oher époux, frère, beau-frère, onclo
et cousin , survenu dans sa 80me année,
le 22 avril 1948.

Plus de maux, plus de soucis, mais
l'éternel repos.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu samedi 24 avril 1948, à 13 heures.

Culte pour la famille au domicile
mortuaire : Evolo 5.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Lo comité de la Société fraternelle de
prévoyance, section de Neuchâtel, a le
regret de faire part à ses membres du
décès de

Monsieur Philippe DUBOIS
membre actif.

&WaitâtVwVC&s
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Monsieur et Madame
Raoul BLANDENIER-CUCHE et leurs
enfants ont la Joie d'annoncer la
naissance de leur fils et petit frère

Eddy • André
Maternité de Saint-Martin,
Landeyeux le 21 avril

Monsieur et Madame
Jules ROBERT-COUSIN et leur fille
Janine ont la grande Joie d'annoncer
la naissance de leur petit

Philippe
Bevaix, le 22 avril 1948

Maternité, Neuchâtel

AU JOUR L.E JOUR

Encore les célibataires
Nos lecteurs ne trouvent peut-être

pas les articles de fantaisie consa-
crés aux impôts sp écialement amu-
sants. Nous voici pourtant contraint
de remettre le sujet sur le tap is. Al-
lons-g donc brièvement 1

Nous parlions avant-hier de la
taxe de célibataire. Précisons que
celle-ci n'était déjà p lus pay ée de-
puis l' année 19M pur les femmes seu-
les âgées de p lus de trente ans. Par
conséquent ce sont elles qui , selon la
nouvelle rég lementation, verront
leurs impôts augmenter dans la p lus
grande p roportion et ce sont elles,
célibataires souvent par obligation
(on ne reste pas vieille f i l le  par pl ai-
sir f ) ,  qui compenseront , dans une
large mesure , les allégements consen-
tis au p rofi t  des chargés de fami lle.

Nous signalions en outre que les
célibataires, comme tous les autres
contribuables d'ailleurs, pouvaie nt
dorénavant déduire les primes et co-
tisations d'assurance pag ées pendan t
l'année jusqu 'à concurrence de 500
francs. Or, ce montant était celui que
proposai t le Conseil d 'Etat dans son
projet de décret. La commission
chargée de l' examen de ce projet ju-
gea bon de limiter ce montan t à
300 f r . Précisons encore que ce ne
sont que les personnes dont les re-
venus ne dépassent pas 12,000 f r .  qui
ont le droit de faire cette dé duction.

Et voilà , nous l'espérons , les céli-
bataires f ixés  définitivement sur leur
sort. NEMO.

Au tribunal II
Le tribunal II a tenu audience hier

après-midi sous la présidence de M.
A. Guinand . suppléant. M. Perrotet ,
commis, fonctionnait comme greffier.
C. S., qui a renversé un enfant , à la
rue de la Côte, le 23 mars, a été libéré
de la poursuite dirigée contre lui.
C'est en effet à l'enfant , qui avait
trompé la surveillance de sa mère et
qui se précipita inopinément sur la
route, qu'est imputable l'accident. Les
frais 60nt mis à la charge de l'Etat.

A^ r*t ~

Une automobile conduite par P. M.
a été tamponnée à la Maladière par
A. G. au volant d'une camionnette.
A. G. roulait à une distance insuffi-
sante, ce qui fait qu 'il ne put éviter lo
tamponnement lorsque l'automobile dut
stopper pour laisser passer le tram. Il
payera 15 fr. d'amende et 23 fr. de fra is.
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Même acciden t au quai Philippe-Go-
det entre deux automobiles conduites,
la première par H. H., l'autre par M.
D Ce dernier payera une amende de
25 fr. et les 28 fr. 10 de frais.

Y /̂ ^t l^
J. W. est un spécialiste du bracon-

nage de la pêche. Une fois de plus il
s'est fait prendre et cela lui coûtera
45 fr. d'amende et 28 fr. de frais.
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Le 27 mars, à la croisée des rues
Guillaume-Farel et Martenet , à Serriè-
res, se produisait un accident entre
deux automobilistes. Les responsabili-
tés exactes de ce tamponnement n'ayant
pas pu être établies, les deux conduc-
teurs, A. M et M. S., ont été condam-
nés chacun à 25 fr. d'amende et à la
moitié des frais taxés à 45 fr. 50.

/v s+t ̂ t
Deux automobiles sont entrées en

collision au faubourg de l'Hôpital alors
que l'une d'elles, conduite par M. F., ve-
nait de dépasser un véhicule en sta-
tionnement.

Le président reconnaît en C. S. qui
était au volant de la seconde voiture
avait réussi à arrêter celle-ci avant que
le choc se produisît. C'est donc M. F.
qui est condamné. Il aura à s'acquitter
de 25 fr. d'amende et de6 frais.

Accrochage
-Un léger accrochage s'est produit

hier soir , à 18 heures, au bas de l'Eclu-
se, entre une automobile vaudoise et
le tramway. Le premier véhicule a
subi de légers dégâts matériels.

LA VILLE
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A la Société des samaritains
((sp) Dans sa dernière séance, notre So-
ciété des samaritains a constitué son co-
mité de la manière suivante : présidente :
Mlle M. Ribaux ; vice-président : MH . Ti-
nembart ; secrétaire : Mlle H. Sprenger ;
secrétaire-adjointe : Mlle G. Michaud ;
caissière : Mlle M. Jeanneret : chef de
matériel : Mme Baeriswil ; adjoints : Mlle
E. Maeder , Mme C. Peter . M. Roger Muller.

Bien que peu nombreuse, l'assemblée a
pris connaissance du rapport qu'elle a
adopté et des comptes qui se présentent
sous une forme satisfaisante.

BEVAIX

A NE UCHA TE L ET DANS LA R ÉGION


